
Le triste bilan des grèves
Des millions de journées de travail
et des milliards de francs perdus

Notre correspondant particul ier
nous écrit :

Peu à peu la vie reprend son cours
normal en France. Les unes après les
autres , les usines rouvrent leurs por-
tes, les ports retrouvent leur activité.
Dans Paris, les « houcurs » enlèvent
les immondices accumulés depuis
quinze jours , les Halles centrales , ce
ventre de Paris , sont progressivement
nettoyées, les trottoirs refont connais-
sance avec le ba lai du cantonnier. Le
trognon de chou disparaît et avec lui
les écailles d'huîtres , les papiers gras
et le mâchefer des poêles qui souil-
laient les rues de la capitale et ser-
vaient de terrain de sport à d'innom-
brables légions de rats.

Ployant sous sa charge d'imprimés
et de lettres en souffrance , le facteur
liquide son arriéré de courrier

^ 
et ,

sourire aux lèvres , présente en même
temps ses vœux traditionnels de bon-
ne année. Les péniches circulent sur
les canaux , le métro roule sans re-
tard , les trains ne déraillent plus que
par fatalité. Dans quelques jours , une
fois rétablie la pression de l'eau et
celle du gaz , les centrales électriques
thermiques convenablement alimen-
tées en combustible , les grèves ne se-
ront plus qu 'un mauvais souvenir , un
cauchemar heureusement effacé.

Mais la note a payer sera lourde et,
comme le notait fort justement un des
meilleurs observateurs de Ja vie na-
tionale: «40 millions de Français
paieront les frais d'une entreprise de
sabotage national. »
Quelques chiffres

Déjà des chiffres sont publiés .qui ,
pour être officieux , n'en sont pas
moins de nature à faire réfléchir. De
l'avis des spécialistes en question fi-
nancière , c'est au bas mot 150 mil-
liards de francs français que les grè-
ves de novembre et décembre auront
coûté à l'économie française. Dans
ces 150 milliards fi gurent toutes les
pertes résultant soit de l'arrêt total
du travail soi\ du ralentissement con-
sécutif au manque de matières pre-
mières ou de main-d'œuvre. Salaires
ouvriers, ventes manquées, comman-
des annulées , impôts à jamais perdus,
pas un secteur n 'a ete épargne et Ion
peut tenir pour certain qu 'il faudra
de longue semaines — de longs mois
dans certains cas — d'un patient
effort pour que soient effacés les
dommages immenses provoqués par
ce que M. Robert Schuman n'a pas
hésité à qualifier dans un discours
aux Français de « crime commis con-
tre la nation. »

Deux millions de tonnes de char-
bon , 400 ,000 tonnes de fonte et d'acier,
des cargaisons entières de ravitaille-
ment perdus , voilà dans le passif des
grèves communistes ce que laisse ap-
paraître un premier inventaire auto-
risé de ce déficit supplémentaire dont
la France aurait pu faire l'économie
si la question sociale avait été traitée
sur le plan de la négociation et non
pas sur celui du conflit déclaré.

Quels que soient l ardeur des mi-
neurs , le courage des métallos ou la
bonne volonté des dockers , il est bien
évident que le retard à la production
ne pourra jamais être comblé et
quand on saura par exemple qu'en
1917, les conflits sociaux , ceux de
juillet et ceux de novembre, auront
abouti à la perte sèche d'environ 25
millions de 'journées de travail, on
pourra facilement mesurer vers quels
abîmes insondables conduisait la po-
litique pratiquée par le parti commu-
niste et ses porte-parole de la Confé-
dération générale du travail.
I>a grève ne paie pas

La grève ne paie pas , a dit égale-
ment l'autre jour , M. Robert Schu-
man. Cette affirmation du président
du conseil est tragiquement vraie ,
car s'il est exact que le gouverne-

ment a consenti , et de son plein gré,
une augmentation générale des salai-
res de l'ordre de 1500 fr. français
par mois, il n'en est pas moins prou-
vé que la grève poursuivie pendant
trois semaines dans certaines profes-
sioiis a coûté à ceux qui la suivaient,
de gré ou de force, environ 60Q0 fr.
de manque à gagner , le cabinet s'étant
opposé au paiement des heures de
grève.

Dans ces conditions , une simple
opération d'arithmétique élémentaire
nous montre que quatre mois de tra-
vail au rythme normal seront néces-
saires pour que soit récupérée cette
perte d'appointements ou de salaire.
En d'autres termes, 120 jours s'écou-
leront , au taux actuel, pour que le
bénéfice du rajustement se fasse sen-
tir dans le budget des travailleurs.

Si donc, comme le proclame P« Hu-
manité J>, l'octroi de 1500 fr. de prime
mensuelle constitue une « victoire ou-
vrière décisive », on conviendra qu 'il
s'agit là d'un succès singulièrement
limité.
Grève politique

La vérité (celle d'ailleurs que des
millions de Français ont dès le début
parfaitement comprise), c'est que ce
mouvement était bien plus politique
que professionnel et que la « lutte
pour le pain » n'était qu 'un paravent
commode, un prétexte tactique propre
à couvrir et à consolider la manœu-
vre des leaders communistes. Cette
dernière tendait certainement à dé-
border les pouvoirs publics, les événe-
ments nous l'ont d'ailleurs démontré;
mais, en dépit- des apparences, nous
ne croyons pas que les incidents de
ces dernières semaines, puissent être
considérés comme une tentative ca-
ractérisée de putsch.

Dans l'état actuel des choses, nous
pensons au contraire que le dessein
des chefs extrémistes était moins am-
bitieux et que pour eux il s'agissait
surtout 1°) d'éî- roHver les troupes de
choc du parti , .2°) de mesurer exacte-
ment les possibilités d'action directe,
3°) et ceci est peut-être l'essentiel, de
délimiter avec toute la précision dé-
sirable les bastions susceptibles de
servir dans l'avenir de base de départ
à une opération révolutionnaire soi-
gneusement préparée. L'actualité a
permis de dresser la carte des zones
dangereuses : Marseille, Saint-Etien-

ne, Valenciennes se sont affirmées
comme des redoutes solides : un port
et deux centres miniers, voilà qui-en
dit long sur l'implantation/ du corn!"
munisme en France. Tout le monde
est d'accord à ce sujet parmi ceux
qui suivirent l'évolution des événe-
ments au cours de ces trois dernières
semaines ; le parti communiste n 'a
pas réussi, mais il tirera sûrement les
enseignements de l'expérience man-
quée. Ce n'est pas une défaite , c'est
une trêve. La vigilance s'impose.
La tâche du gouvernement

Du point de vue politique, l'échec
de l'opération de grève généralisée est
certes très réconfortant en ce sens
qu'elle témoigne jusqu 'à l'évidence de
la maturité politique des masses fran-
çaises. Pour bien en j uger d'ailleurs,
il suffira de rappeler qu'au jour où
l'ordre de grève fut rapporté , on dé-
nombrait , de l'aveu même des « res-
ponsables du mouvement», un million
500,000 grévistes (volontaires ou con-
traints) sur 13 millions de salariés.
En fixant à 300,000 le chiffre des mi-
litants convaincus — et nous sommes
larges — on voit qu'en réalité l'échec
politique est encore plus grand que

l ne le laisse apparaître la confronta-
tion des statistiques.

Cependant, ce magnifique sursaut
d'énergie et d'indépendance ne servi-
rait rigoureusement à rien si d'effica-
ces mesures ne sont pas prises immé-
diatement pour que le pouvoir d'achat
des salaires soit effectivement garanti
au cours des mois à venir. Les Fran-
çais n'ont, pas « marché » pour les
beaux yeux de Moscou c'est incon-
testable mais ils n'en réclament pas
moins une amélioration de leurs con-
ditions d'existence (amélioration lar-
gement justifiée par la hausse verti-
cale du coût de la vie.) Qu 'on ne l'ou-
blie pas , le succès du gouvernement
ne serait qu'une victoire à la Pyr-
rhus si demain la misère venait
s?abattre sur les foyers ouvriers. C'est
l'atout majeur des communistes que
de jouer sur la détresse des hommes.
C'est le devoir des pouvoirs publics
que d'assurer à tous les honnêtes ci-
toyens un niveau de vie convenable
en pesant de toute la puissance de
l'appareil gouvernemental sur les
prix et singulièrement sur ceux de
l'alimentation. D'abord manger.

M.-G. GÊLIS.

Un Neuchâtelois honoré par l'Université de Paris

Vu cours de la traditionnelle cérémonie organisée à l'Université de Pans, à
'l'occasion «le la reprise des cours , plusieurs professeurs étrangers, dont un
Neuchâtelois , M. Jean Piaget , professeur de pédagogie et de philosophie a
l'Université de Genève et ancien professeur a 1 Université de Neuchâtel

(deuxième depuis la droite) ont été proclamés docteurs honoris causa.

Si le grain ne meurt...
EN MARGE D 'UN «PRIX NOBEL>

-

Un Français, ami de la Suisse , a
appris , à Baden-Baden, la nouvelle
que Gide , en séjour à Neuchâtel ,
avait obtenu le Prix Nobel. Cela lui
a inspiré les intéressantes lignes qu'il
nous adresse :

Quand on apprend à Baden-Baden
que c'est à Neuchâtel qu 'André Gide
a donné sa première interview après
son obtention du Prix Nobel , on
éprouve un sentiment de voisinage.
La même pluie diluvienne a noyé
l'incandescence des grandes nouvel-
les de ce méridien , la semaine der-
nière , y compris les possibilités de
changement dans la structure admi-
nistrative d'ici' à la suite du départ
de l'administrateur général. Les val-
lons de novembre en Forêt-Noire,
comme en Forêt jurassienne, où la
pluie diluvienne commençait tôt , ont
joué l'office de ces j arres d'eau léni-
tives qu 'on trouve a portée des for-
gerons.

Novembre et décembre , par la
brièveté de leurs jours , sont des mois

d'isolement bien plus que de révolu-
tions spectaculaires. C'est ainsi que
la fameuse révolution d'octobre de
1917 à Pétrograd , dont on vient de
fêter le trentenaire, s'était comme
amortie sur le seuil de l'hiver russe.
Elle avait été accomplie par de très
faibles effectifs. Moscou n'avait fait
que sanctionner les victoires de rues
de la cap itale balti que. En revanche,
la répercussion du fait accompli fut
considérable parce que lente. Les hi-
vernages de l'homme rendent sa mé-
ditation — ou ce qui en tient lieu —
plus étale mais plus profonde.

Seule la révolution de février 1848,
dont le centenaire approche (puis-
que l'Europe se trouve aujourd'hui
encombrée d'anniversaires à défaut
de marchandises) précéda les efflu-
ves du printemps. Mais elle eut lieu
à la suite d'un faste banquet et ne
s'échauffa au contact des masses po-
pulaires qu 'à la suite d'une série de
hasards et de germinations précoces
que les banqueteurs déplorèrent par
la suite , après avoir dégagé leurs res-
ponsabilités. Donc peu ou pas d'ex-
ceptions à la règle de l'hiver amor-
tisseur.

Novembre reste le mois des der-
niers labours. Les événements ne
provoquent pas de remous spectacu-
laires mais trouvent une caisse de
résonance.

Louis du VIGNAUX.

(Lire la suite de l'article en
sixième page.

Un submersible anglais
est resté en plongée

pendant plusieurs semaines

LES ESSAIS D'UN NOUVEAU SOUS-MARIN

LONDRES , 14 (Reuter) . — Un envoyé
spécial du « Sunday Times » annonce
que le sous-marin anglais « Alliance »
est resté plusieurs semaines en plongée
au cours de l'essai de nouvelles installa-
tions techniques. Celles-ci , selon le jour-
nal précité , sont d'une extrême impor-
tance pour la guerre sous-marine. Elles
sont naturellement gardées secrètes.

L'« Alliance - est un sous-marin de
11.50 tonnes achevé au début de cette
année et spécialement équipé pour des
plongées de longue durée. Il a coû-

té près de 500,000 livres sterling.
Durant les expériences, les 67 hommes

qui se trouvaient à bord ont dû vivre
dans une nuit perpétuelle. Ils n 'ont eu
à souffrir que de l'ennui. Pour lutter
contre celui-ci , ils ont vu douze films,
écouté 200 disques de gramophone et lu
150 livres. Un marin a écrit 120 lettres
à sa famille.

Les seules nouvelles qu 'ils recevaient
d'Angleterre étaient des bulletins spé-
ciaux envoy és par radio et donnant les
résultats des courses.

La Yougoslavie tourne ses regards Ve rs l est

Un pacte d'amitié et d'assistance mutuelle a été signé la semaine dernière
à Sofia entre la Yougoslavie et la Bulgarie. Voici les signataires du pacte ;

à gauche, le maréchal Tito, à droite , le président Dimitrov.

Washington réfute
les accusations portées

par M. Molotov
contre les Etats-Unis

LONDRES, 14 (A.F.P.). — La déléga-
tion américaine à la Conférence des
« quatre » publie, dimanch e soir, une dé-
claration réfutant les accusations por-
tées par M. Molotov , vendredi , contre les
Etats.Unis et selon lesquelles les Amé-

' ricains auraient acquis des biens en Al-
lemagne et auraient , d'autre part , fait
des bénéfices importants sur la vente de
produits américains importés en Alle-
magne.

Cette déclaration souligne à ce pro-
pos que tous les produits importés
d'Amérique et de Grande-Bretagne en
Allemagne ont été vendus aux prix pra-
tiqués sur le marché mondial.

FINIE LA LUNE DE MIEL !
LONDRES, 14 (Reuter). — La princes-

se Elisabeth et son époux, le duc
d'Edimbourg, sont arrivés à Londres,
dimanche matin , venant de Birkhall , en
Ecosse, où ils ont passé leur lune de
miel.

Dévcduatioii ' mm rouble
Une réf orme monétaire sans pr écédent en Union soviétique

L'échange de la monnaie se fera sur la base d'un rouble nouveau pour... dix roubles anciens!
Cette mesure, qui n'aff ectera pas les accords conclus avec l'étranger,

a été prise pour renf orcer le cours de la monnaie, supprimer les f aux billets
et mettre un terme la spéculation

MOSCOU, 14 (A.P.P.). — A dater du
16 décembre, un nouveau rouble sera
mis en circulation. U sera échangé
contre 10 roubles de la monnaie actuel-
lement en circulation , annon ce le con-
seil des ministres dans un communi-
qué par Radio-Moscou.

Les roubles en cours seront acceptés
en paiemen t jusqu'à la fin de l 'écha n-
ge de la monnaie qui devra être ter-
miné le 29 décembre.

Après cette date, les billets qui n'au-
ront pas été échangés no seront plus
acceptés.

Les accords financiers
ou commerciaux ne sont pas

affectés par cette mesure
MOSCOU. 14 (A.F.P.). — « La Téformc

monétaire qui doit entrer en vigueur
le 16 décembre n'affecte pas les ac-
cords financiers ou commerciaux si-
gnés entre TU.R.S.S. et l'étranger. Le
texte et la valeur de ces accords res-
tent sans changements ». précise le dé-
cret annonçant la réforme monétaire.

S'agit-il de renforcer
le rouble'...

Le décret contient encore le passage
suivant :

L'Etat soviétique se volt amené à intro-
duire une réforme monétaire pour renfor-
cer le cours du rouble et supprimer le
système de rationnement des denrées ali-
mentaires et, enfin , pour Imposer des prix-
uniformes au commerce. La réforme mo-
nétaire était nécessaire pour liquider les
conséquences de la deuxième guerre mon-
diale dans la mesure où elles sont en rap-
port aveo la circulation des billets. Elle
contribuera à améliorer le standard de vie
des travailleurs.

... ou de supprimer
de faux billets ?

MOSCOU, 15 (A.F.P.). — Selon Radio-
Moscou, la réforme monétaire annoncée
a été rendue nécessaire « afin de sup-
primer la circulation , en U.R.S.S.. de
faux billets émis par les Allemands
lorsqu'ils occupaient certaines régions
du pays ».

Le coût de la vie
était monté en flèche

MOSCOU, 15 (Beuter). — Le décret
précise que, malgré la guerre, le gou-
vernement était parvenu à maintenir
les prix fixés par l'Etat inchangés grâ-
ce à l'introduction du rationnement.
La diminution des marchandises et
l'augmentation de la demande avaient
cependant entraîné une forte hausse
des pri x 6ur le marché , atteignant par-
fois des chiffres de dix à quinz e , fois
supérieurs à ceux d'avant-guerre. L'en-
tretien de l'armée et le développement

de l industrie ainsi que les formidables
dépenses nécessitées par la guerre ont
entraîné l'engloutissement de grosses
sommes. La circulation monétaire s'est
considérablement accrue, comme dans
les autres pays belligérants. En même
temps, la production des articles,, de
première nécessité baissait dans "des
proportions importantes.

Des spéculateurs en U.R.S.S. ?
D'autre part , des spéculateurs nom-

breux n 'ont pas manqué de tirer pro-
fit de cette situation anormale et ont
amassé des fortunes au détriment de
la population.

La liberté du commerce
rétablie

Maintenant que le rétabli ssement
d'un commerce libre avec des prix uni-
fiés est devenu nécessa ire, la grosse
circulation monétaire provoquée par
la guerre et les besoins qu 'elle a créés
empêche la suppression du ravitaille-
ment , l'argent en surplus provoquant
un mouvement d'inflation sur le mar-
ché et favorisant les combinaisons lou-
ches.

U serait inadmissible que les spécu-
lateurs qui se sont enrichis pendant la
guerre et ont accumulé des sommes
imp ortantes puissent obtenir la possi-
bilité de rafler les denrées alimentai-
res au moment de la suppression du
rationnement.

Comment s'effectuera
la réforme monétaire

Afin d'appliquer la réforme monétaire,
les dépôts de 3000 à 10,000 roubles seront
transformés comme suit :

Les 3000 premiers roubles seront inscrits

à leur valeur nominale, sans modification.
Le reste sera compté à raison de 3 an-
ciens roubles pour 2 roubles de la nou-
velle monnaie.

Les dépôts de plus de 10,000 roubles se-
ront transformés comme suit :

Les premiers 10,000 roubles seront
échangés au pair , le reste du montant
compté à raison de 2 roubles anciens pour
1 rouble nouveau.

Les transactions de dépôts en banque
seront suspendues les 15, 16 et 17 décem-
bre. L'échange des monnaies actuellement
en circulation se fera avec restrictions et
l'on comptera dix roubles anciens pour
1 rouble nouveau. Les dépôts des caisses
d'épargne et des banques de l'Etat seront
revalorisés dans des conditions meilleures
que l'échange des espèces. Les dépôts al-
lant jusqu'à 3000 roubles seront comptés
au pair , c'est-à-dire que les dépôts appar-
tenant à l'Immense majorité de la popu-
lation maintiendront leur ancienne va-
leur. La conversion de tous les anciens
emprunts se fera à l'exception de l'em-
prunt de 1947. La revalorisation des an-
ciens emprunts se fera sur la base de 3
roubles anciens pour 1 nouveau. L'argent
des entreprises coopératives et collectives
sera transformé à raison de 5 roubles an-
ciens pour 4 nouveaux.

Lo décret fait valoir qu 'une partie Im-
portante de la dette d'Etat a été contrac-
tée par les emprunts de guerre au mo-
ment où la monnaie perdait sa puissance
d'achat. Après la réforme monétaire,
l'Etat remboursera cette dette en roubles
d'une valeur complète. Pendant l'applica-
tion de la réforme monétaire, les salaires
des ouvriers ét u des employés comme les
revenus des paysans provenant des four-
nitures livrées à l'Etat et les autres pro-
duits du travail des autres catégories de
la population , ne seront pas touchés par
la réforme. Ces salaires et ces revenus se-
ront payés dans la nouvelle monnaie aux
anciens taux.

Lire la suite des nouvelles
en dernières dépêches.
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£es échos du
Des draps qui n'auront pas

été prêtés pour rien
Le jour de Noël 1944, alors que les

Américains s'efforçaient de chasser les
Allemands de Belgique, le colonel John
Hanlon , commandant d'une formation
d'infanterie de l'armée du général Ei-
senhower. demanda au maire de la pe-
tite cité belge d'Hemroulle de lui four-
nir des draps blancs a f in  de camoufler
ses soldats dans la neige.

Le maire lança un appel à toute la
population et quelques heures plus
tard cinq cents draps étaient remis au
colonel Hanlon. Celui-ci déclara, alors ,
que ce - geste demeurerait gravé dans
les cœurs des soldats américains et
qu'il rendrait ces draps... un jour ou
l'autre.

Le temps passa. Un de ces derniers
dimanches , le colonel Hanlon a tenu
sa promesse. Il organisa une manifes-
tation dans sa bonne ville de Winches-
ter, dans le Massaehussett. et narra les
circonstances dans lesquelles il ayait
fait sa promesse trois ans plus tôt. Et
lorsque les cloches de l'église se mi-
rent à sonner , on -vit la foule accourir ,
chacun portant sur son bras un dra p
blanc. Le colonel Hanlon recueillit
ainsi cinq cent quarante draps . U en
avait recueill i une centaine aupara -
vant. Il expliqua qu 'il avait reçu des
dons en espèces de localités aussi éloi-
gnées que Iowa.

L'amateur d'œuvre d'art
Une statuette en bronze avait été vo-

lée au musée de Prague. Le directeu r
de la police municipale l'a reçue par
colis postal. Le voleur explique que
i n 'ayant pas les moyens de se payer
pareille merveille , il l'avait empruntée
pour en jouir tranquillement chez lui
pendant quelques jours ».

La variété et le bon mari
La variété n'est pas du tout , comme

on le dit , le sel de la vie. Un seul mari
suff i t  s'il est bon .

Telle est l'opinion exprimée par Mrs
Dunlevy, une femme de 40 ans, le jour
de son quinzième divorce. Mrs Dun-
levy est toujo urs à la recherche du
bon mari.

Trop de passagers clandestins
à bord des paquebots

britanniques
La découverte à bord du « Quccn

Mary » d' un prisonnier ' de guerre alle-
mand,  évadé du camp du Berkshir e , a
attiré l' attention des autorités intéres-
sées sur la question des passagers clan-
destins : il est rare que les grands pa-
quebots a r r iven t  aux Etats-Unis sans
un ou deux indésirable*.. Annuel lement ,
quelque quarante t resquilleurs » attei-
gnent l 'Amérique du nord. C'est par
dix qu 'il faut mul t ip l ie r  ce total , en ce
qui concerne le Brésil et l'Argentine.

La tactique est généralement la sui-
vante : se procurer de faux papi ers (vo-
lés, empruntés ou fabriqu és ) ; choisir
les plus grands paquebots ; pénétrer à
bord de celui-ci au moment où l 'im-
minence du départ crée parfois un e
situation confuse (au besoin, soudoyer
un marin )  ; trouver un endroit propice
et sa nourriture avec l' aide éventuelle
d' un membre de l'équipage.

Il y a tout lieu de supposer qu 'un
véritable marché noir a été organisé
en corrélation avec ces traversées gra-
tuites : fourniture des papiers d'iden-
tité et comp licité à bord . Quoi qu 'il en
soit , les autori tés américaines menacent
de frapper d' une  amende de 250 livr es
les compagnies dont les paquebots dé-
barqueront un clandestin.

a»4|imi U|ll».t|.IH|MU|IUII||nillllll III

lu •Kl»i aL.Inlnflu ****éiHllMInMflIlnmi lit



On cherche k acheter

maison familiale
de quatre ou cinq pièces,
«i maison de deux ou
trois appartements dans
le Vignoble neuchâtelois.
Paire affres écrites détail-
lées sous chiffres A. N.
799 au bureau de la
Feuille d'avis.

F. RICHARD, confiseur,
i Neuchâtel, demande â
acheter

maison
ou à louer locaux pour y
Installer sa conflserie-pâ-
tlsserie t̂ea-room sans al-
cool.

On cherche à acheter
maison familiale

de cinq cm six pièces ou
maison de deux

ou trois
appartements

Adresser offres écrites à
8. C. 670 au bureau de
la Feuille d'avis.

¦agriculteur avec son
personnel, son bétail et
chédail ,

cherche à louer
ou à acheter

FERME
de 5 à 12 ha. Eventuelle-
ment accepterait domain
à travailler. Offres sous
chiffres P 8139 B à Pu-
blicitas, Bulle.

A louer petite chambre,
au centre de la ville, k
monsieur sérieux. De-
mander l'adresse du No
818 au bureau A_ la
Feuille d'avis.

Quartier Université, à
louer belle chambre avec
ou sans pension. — De-
mander l'adresse du No
819 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer belle grande
Chambre avec pension,
dans villa au bord du lac
à deux jeunes filles. —
Tél. 6 32 04.

Pension
Beaulieu
Brot-Dessous
Mme Morel, Infirmière-

psychiatre , reçoit à prix
modérés des vieillards, des
nerveux, des déficiente
tranquilles. . Prospectus &
disposition. Tél . 9 4101.

JW~ Pour les annon-
ces avec offres sous Ini-
tiales et chiffres, U est
inutile de demander les
adresses, l'admlnlsi ration
n'étant pas autorisée _
les Indiquer ; 11 faut ré-
|.oi](irc par écrit à ces
annonces-là et adresser
leg lettres au bureau du
Journal en mentionnant
sur l'enveloppe (affran-
chie) les Initiales et
chiffres s'y rapportant.

Bureau de la ville
cherche

employée
ou débutante

Faire offres sous
chiffres P. 7546 N., à
Publicitas, Neuchâtel.

URGENT
On demande, pour Ve-

vey, dans restaurant
sans alcool,

JEUNE FILLE
pour le service de salle.
Débutante acceptée. —
R. Langensteln Simplon
33, Vevey, tél. ' 5 32 94.

On cherche pour entrer
au plus tôt bon

MÉCANICIEN
pour réparations de ma-
chines. Place stable. Of-
fres écrites sous P. O.
823 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune Suissesse alle-
mande, désirant se per-
fectionner dans la langue
française , cherche place
de

demi-pensionnaire
pour aider le matin au
ménage, tous les après-
midi congé. — Adresser
offres écrites k M. T. 820
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune fille de 17 ans
(Suissesse allemande)
cherche place dans un

bureau de poste
ou dans une maison de
commerce pour apprendre
la langue française. Of-
fres k M. E. Bl&ttler, bu-
reau de poste, Herglswil
(Nldwald).

Grande poupée
avec longs cheveux, est
demandée k acheter, ainsi
qu'une paire de souliers
avec patins vissés, pour
fillette, No 32-33, et une
paire de patins de hockey
avec souliers, No 35-36.

Adresser affres écrites
avec Indication du prix k
H. S. 792 au bureau de
la Feuille d'avis.

s
Par suite de départ, à vendre
à Combes sur le Landeron, une

MAISON
entièrement rénovée en 1944, comprenant trois
chambres, une cuisine avec potager à gaz de
bois, une salle de bains, une tessiverie, une
cave, une remise, un galetas, un jardin et ver-
ger attenants et éventuellement neuf ouvriers
de vigne en un seul mas, en plein rapport. En-
trée en jouissance à convenir. Prix demandé :
Fr. 22,500.—. Pour visiter, s'adresser à MM.
Charles et Gilbert Roth, à Combes, et pour
traiter à Me Jean-Jacques Thorens, notaire, à
Saint-Biaise.

(«gljjJ VILLE
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^̂ 1 Neuchâtel
Poires de garde

à prix réduit
livrables rapidement

à 25 c. le kilo
Bénéficiaires : les per-

sonnes et familles qui bé-
néficient des secours tri-
mestriels et les indigents.

Inscriptions : les Ins-
criptions, avec paiement
immédiat, sont reçus à
l'hôtel communal, bureau
No 28, comme suit :
Mardi 16 décembre 1947,

A à L.
Mercredi 17 décembre 1947

M à Z.
Le Conseil communal.

Office des poursuites
de Neuchâtel

c

ENCHÈRES
PUBLIQUES

Le mardi 16 décembre
1947, dès 14 heures, l'Of-
fice des poursuites vendra
par voie d'enohères publi-
ques, au local des ventes,
rue de l'Ancien Hôtel-de-
Vilie :

un appareil de radio
« Jura » quatre paires de
grands rideaux, état de
neuf , ainsi que de nom-
breux autres objets.

La vente aura lieu au
comptant, consformém . h t
k la loi fédérale sur la
poursuite pour dettes et
la faillite.

Office des poursuites.

WIIUTER SPORTS
€ Paylng guests » reçus dans home confortable.

Grand chalet ensoleillé dana champs de ski. Situa-
tion et vue splendides. (B.B.O. Guest House) Mr.
et Mrs. O. B. W. AUlstone, chalet « Bon Accueil ».
Château-d'Oex, tél. 4 63 20.

On cherche à louer, au centre de Neuchâtel ,

UN LOCAL
POUR BUREAU

ou éventuellement un, grand appartement avec
garage qu 'on échangerait contre un appar-
tement à Travers. — Ecrire à Case postale 34,
Neuchâtel 6.

Employé
de fabrication

énergique et débrouillard , ayant si possible
occupé poste analogue, est demandé pour
Important atelier d'une fabrique des bran-
ches annexes de l'horlogerie du Jura bémols.
Prière de faire offres détaillées en Indiquant
prétentions de salaire sous chiffres P. 6948 J.,
k PUBLICITAS, SAINT-IMIER.

Nous ohendhons pour entrée Immédiate
ou à convenir :

mécaniciens
spécialistes
outilleurs, etc.

Places stables et bien rétribuées en cas de sa-
tisfaction. — Offres avec copies de oertiflcate,
références et prétentions k DIXI S.A., Usine II,

Fabrique de machines, le Locle.

La fabrique d'étiquettes GERN & Cie,
Côte 139-141, cherche pour entrée
immédiate ou à convenir une jeune

STÉNO -DACTYLO
Connaissance de l'allemand désirée.
Place stable et bien rétribuée pour

personne capable.

Chef de
fab rication

expérimenté, possédant diplôme d'une
écolo d'horlogerie, ayant l'habitude de
diriger du personnel et pouvant assumer
toute la responsabilité d'une fabrication
de petites pièces soignées, EST DEMANDÉ
par Importante fabrique d'horlogerie de
la Chaux-de-Fonds. — Prière d'adresser
offres manuscrites avec curriculum vitae
sous chiffres P. 11195 N., à Publicitas S.A.,
LA CHAUX-DE-FONDS.

Maison d'horlogerie de la place
de Bienne cherche

bonne
sténo-dactylo

de langue maternelle française,
capable d'initiative. — Adresser
offres manuscrites, si possible
avec photographie sous chiffres
B. S. 821 au bureau de la Feuille

d'avis.

Maison de Neuchâtel engagerait jeune

employé de bureau
connaissant si possible l'allemand et
désireux de se créer une situation
stable.
Adresser offres écrites détaillées, avec
prétentions, sous chiffres A. P. 822 au
bureau de la Feuille d'avis.

FRANC DE LA CRÈCHE — FRANC DE LA CRÈCHE
W ~ 1 Tl
5 ' - . . . t
Q . n
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y « franc de la Crèche» ? r

u Si oui, merci Q
3 Si non, merci quand même p*
Ë

car vous le ferez aujourd'hui ffi
W

I I
a Deux moyens de souscrire S
V h
I ( \ %
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« IV 33 n
5 «Franc de la Crèche» S
¦«C v Cl
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I 1

w f ; \ __\
M h")
.-H fSj
çj Une enveloppe J>

S 
avec la mention __,

<i FRANC DE LA CRÈCHE » C.
envoyée à la « Feuille d'avis Q

2 de Neuchâtel » ou glissée H
dans sa boîte aux lettres t—i

W >
° V ' nu «z, B
< c
pr; fflE I | M
FRANC DE LA CRÈCHE — FRANC DE LA CRÈCHE .

ANTIQUITÉS
C P U H E i n C D  EVOLE 9 • NEUCHATELdlf imClUEn Téléphone 632 89

ACHÈTE meubles anciens
Commodes, bureaux, tables, fauteuils,
chaises, bahuts, etc. Glaces, pendules,
gravures, porcelaines, bibelots. (Discrétion)

*e"~-_ ŝ-ŴÎ&~~m\

Temple-Neuf IB
Tél. 6 43 74

Livres usagés
Achat • Vente

Nous cherchons pour entréo immédiate
ou à convenir

DESSINATEUR
TECHNIQUE

éventuellement technicien
pour notre bureau technique. Champ
d'activité : petite mécanique de préci-
sion, et à courant faible. Place stable.
Offres avec prétentions de salaire, date

d'entrée, etc., à
BEKA Saint-Aubin S. A.

à Saint-Aubin (Neuchâtel)

DACTYLO
pour petits travaux
de bureau est de-
mandée pour trois
ou quatre après-mi-
di par semaine. —
Faire offres sous
chiffres P. 7564 N.

à PUBLICITAS,
NEUCHATEL

Entreprise commerciale de la ville, demande pour
entrée k convenir

sténo-
dactylographe

qualifiée. Préférence, sélîa donnée à personne con-
naissant les langues allemande et anglaise. Adresser
offres avec prétentions de salaire k P. C. 804 au
bureau de la Feuille d'avis.

NOUS CHERCHONS

représentant
visitant boulangeries-confiseries, épiceries fi-
nes ; éventueUement kiosques de la ville de
Neuchâtel, pourrait s'adjoindre spécialité In-
téressante, en exclusivité ; forte commission.
Offres sous chiffres P. B. 36828 L., k Publlcl-
taa, LAUSANNE.

On demande pour entrée à convenir, Jeune hom-
me InteUlgent, de toute confiance, comme

commissionnaire
et pour travaux de bureau faciles. — Faire offres
en Indiquant références et prétentions de salaire
sous chiffres P 7563 N k Publicitas, NeuchâteL

Si vous désirez :
vendre ou acheter n'Im-
porte quoi: adressez-vous
a Marcelle Kern;, passage
du Neubourg tel 5 12 43

On oherche d'occasion
un grand

fourneau garni
(oateUes) . Offres avec
prix à B. R. 766 au bu-
reau de la FeuUle d'avis.

!

M- GUEISSAZ
médecin d'enfants

interrompt
ses occupations

jusqu 'au 29 décembre.

I 

M. BEER
Pédicure
BOINE 14

Soins consciencieux

Bois en grumes et sciages
Nous sommes acheteurs de toutes essen-
ces feuillus, aussi en sciages chêne,
orme, noyer, cerisier, tilleul, poirier,
plane, acacia et verne, sapin menuiserie
et n/IIIme choix, 18-60 m/m. Offres avec
liste de cubage et détails des épaisseurs,
choix et quantités

Usines Bas-de-Sachet S. A.
Téléphone 6 4147 — CORTAILLOD

Maison de santé de Préfacier
La direction informe les parents et amis de

ses pensionnaires que la

Fête de Noël
de la maison de santé de Préfargier aura lieu
le mercredi 24 décembre.

Prière d'adresser les cadeaux et dons en
espèces destinés aux malades jusqu'au 18 dé-
cembre, au plus tard , à la direction, avec l'in-
dication exacte du destinataire.

N.-B. — Les paquets peuvent aussi être dé-
posés à l'épicerie Zimmermann, à Neuchâtel,
jusqu 'au 17 décembre, à midi.

Éjjp Université de Neuchâtel
Mardi 16 décembre 1947, à 15 h. 15,

au grand auditoire des Lettres,

M. E. Gerlôtai
Professeur à l'Université de Debreczin,

parlera sur ce sujet :

MÉDITATION
VALÉRYENNE

Cette conférence est publique et gratuite.

La famlUe affligée de

Monsieur Josef-Martin LANG-ZIBUNG
profondément touchée par les nombreux témoi-
gnages de sympathie et d'affection reçus lors
de son grand deuU, remercie les personnes qui ,
de près ou de loin, par leur présence, leurs
témoignages et leurs fleurs, l'ont entourée pen-
dant ces jours de pénible épreuve et leur ex-
prime ses sincères remerciements.

Auvernier, le 13 décembre 1947.

Monsieur Raymond KOI I.IN-KŒNK . et ses
enfants, à Forel, profondément touchés des
nombreux témoignages de sympathie reçus lors
du décès de leur chère épouse et maman et
dans l'imposslbUlté de répondre k chacun,
prient Monsieur le pasteur, Monsieur le curé,
les autorités, Messieurs les commerçants et
tous ceux qui , de loin et de près, ont pris part
à la douloureuse épreuve qu 'ils viennent de
traverser, de trouver ici l'expression de leur
sincère reconnaissance.

FEUILLETON
de la * Feuille d'avis de Neuchâtel »

par 51
Théophile GAUTIER

Volmerange avait reçu un billet
d'Amabel, qui lui demandait de ve-
nir la prendre, avec sa tante , pour
aller au concert de la princesse ***.
Il était tout habillé et prêt à partir
lorsque son valet de chambre vint
lui dire qu'une femme voilée de-
mandait à parler à Sa Seigneurie.

— Une femme voilée 1 Quelle sin-
gulière visite à pareille heure 1 II y
a pourtant longtemps que je ne han-
te plus les coulisses de Drury-Lane,
et nous ne sommes pas dans la sai-
son de l'Opéra. Qui diable cela peut-
il être ? Une mère à principes qui
vient me proposer sa fille pour de-
moiselle de compagnie ?

— Milord , que rèpondrai-je à cette
dame ? dit le valet de chambre en
insistant pour avoir une réponse.

— Dites-lui qu'elle écrive son nom
et ce qu 'elle demande sur sa carte.

— C'est ce que j'ad eu l'honneur de
lui dire, répondit le valet ; maïs elle
a prétendu qu'elle désirait ne pas se
nommer et ne voulait panier qu'à
vous-même.

— Est-elle jeune ou vieille, laide

ou jolie ? demanda le comité par
excès de précaution.

— Milord, au tant qu'on peut juger
de la beauté d'une femme voilée, elle
est jolie, et, à la souplesse de sa dé-
marche, on peut juger qu'elle est
jeune.

Le comte j eta les yeux sur la pen-
dule et vit qu'il pouvait disposer
d'une demi-heure avant de se rendre
chez Amabel, et il dit au valet de
chambre d'introduire la dame mys-
térieuse.

Cette visite singulière, cette insis-
tance à ne pas se nommer, ce voile
soigneusement rabattu, tout cela avait
une tournure romanesque fai te pour
séduire l'imagination assez vive du
comte. Cependant -il éprouvait mal-
gré lui une espèce de terreur vague
et de frisson involontaire ; — il se
vit par hasard dans une ^laoe et se
trouva pâle.

La pièce où le comte se tenait était
vaste, d'un luxe sévère, éclairée par
une seule lampe dont la lumière, con-
centrée sur un seul point, laissait le
reste de la chambre dans l'ombre. H
pleuvait, et la pluie battait les vitres
avec un tintement qui rappelait une
certaine nuit de tempête...

Une attente anxieuse contrastant
avec la légèreté de ses réponses au
valet de chambre poignait le coeur
de Volmerange ; et, lorsque la porte
s'ouvrit pour donner passage à l'in-
connu e, le léger craquement des
gonds lui fit faire un soubresaut ner-
veux.

L'ombre baignait la porte : le com-
te ne put d'abord bien distinguer la
femme qui venait d'entrer.

Avec la politesse d'un gentleman
qu 'il était, il fit trois pas au-devant
d'elle.

La lumière de la lampe éclairait
alors en plein la nouvelle venue.

Le valet de chambre avait bien ju-
Eé : ce n'était pas une laideur, mais

ien un secret ou une pudeur que
recouvrait le voile.

La beauté traversait confusément le
tissu, comme un feu gui brille der-
rière une toile métalli que. On ne la
voyait pas, mais on la sentait belle.

Elle était vêtue d'une longue robe
blanche, qui s'arrangeait à petits
plis fins et fripés comme ceux des
draperies de Phidias, et sur laquelle
tranchaient, avec une grâce coquette
et funèbre, les réseaux noirs des den-
telles de la manliile.

— Madame, dit Vodmeirange, ne re-
lèverez-vous pas ce voile ? Puisque
vous arvez la confiance de venir chez
moi à cette heure, ces précautions
sont inutiles ; votre secret ne court
aucun danger ; vous me cachez votre
nom, laissez-moi voir au moins votre
figure.

— vous ae vouliez t reponmt i in-
connue d'une voix douce et péné-
trante.

Cette voix « connue » fit courir un
frisson dans les cheveux de Volme-
range.

La dame, d'une main blanche,
fluette, et dont la forme réveillait

mille souvenirs dans la mémoire du
comte, commença à remonter lente-
ment les plis noirs de la dentelle.

D'abord apparut un menton char-
mant marque d'un petit signe qui
remplit Volmerange de trouble, puis
une bouche d'un rose vivace qui por-
ta sa terreur au plus haut point, et
ensuite un nez grec et d'adorables
yeux bruns qui le rendirent fou
d'épouvante.

Tenant ainsi son voile relevé au-
dessus de sa tête avec sa belle main
de marbre, dans une attitude digne
d'une statue anti que, elle s'offrait
plaoidement aux regards égarés de
Volmerange, qui s'étai t reculé de trois
pas et tremblait comme la feuille.

— Oh ! râla-t-il d'une voix sourde,
qui êtes-vous donc ?

— Je suis lady Edith , comtesse de
Votoerange .

— Non, tu mens ; tu es un spectre 1
Ta robe doit être mouillée, tu sors
de la Tamise ; va-t'en I laisse-moi !
Je t 'ai noyée, tu le sais bien , comme
j'en avais le droit. Ah 1 ah 1 quelle
étrange aventure I Est-ce que Dolfos
va revenir aussi ? Ce serait très drô-
le 1 dit le comte en éclatant de rire.

E était fou.

XXI

Miss Amabel, en toilette de bal, re-
gardait dans une glace l'effet pro-
duit par une branche de bruyère du
Cap, coquettement posée sur ses
beaux cheveux. Jamais elle n 'avait
été plus jolie.

L'atten te de l'être aimé allumait
dans sa beauté une clarté intérieure
oui la rendait rayonnante. Il est si
doux, dans ces instants-là, de se sen-
tir belle et d'augmenter l'amour par
l'admiration I

Blanche, rose, éclatante, avec sa
robe qui semblait taillée dans les pé-
tales d'Une fleur, et sa tunique de
gaze, plus frêle et plus transparente
que les ailes des libellules, rattachée
par des bouquets pareils à ceux de
sa coiffure, elle avait l'air d'une syl-
phide qui se passait le caprice d'aller
en soirée.

La femme de chambre, ayant ac-
compli son office, se retira.

Amabel, restée seule, car lady Bray-
brooke ayant beaucoup à réparer
dans l'édifice de ses charmes, de-
mandait bien plus de temps que sa
nièce entre les mains de ses femmes,
éprouva cette espèce de désoeuvre-
ment qui s'empare des personnes ha-
billées trop tôt pour une fête.

Elle avait écrit à Volmerange de
venir à neuf heures : il en était huit
à peine ; c'était donc une heure
d'inaction et d'immobilité, car en se
livrant à quelque occupation elle eut
pu compromettre la fraîcheur de sa
toilette.

Pour passer le temps, elle prit un
livre et lut distraitement quelques
pages ; puis elle ouvrit le piano et
fit jaillir quelques fusées de gammes
en rasant de son ongle étincelant
l'ivoire poli du clavier; mais le pé-
tillement des notes et la vibration

des cordes la rendaient nerveuse.
Elle ferma le piano et se leva.

Un de ses bracelets, trop large, lui
glissait sur la main et la gênait. Elle
prix son coffre à bijoux pour en
choisir un autre ; en remettant le
coffre à sa place, ses yeux tombè-
rent sur la cassette où étaient renfer-
mées les lettres que lui avait écrites
Benedict au temps de leurs amours.

Ce jour-là se trouvait être précisé-
ment l'anniversaire du mariage si
bizarrement interrompu à l'église de
Sainte-Margareth.

Cette date, qui revint à la mémoi-
re de miss Amabel à la vue de la cas-
sette, la fit soupirer, et, l'esprit mû
d'une fantaisie mélancolique, elle ti-
ra une lettre d'une liasse et, debout
près de la cheminée, car ses épaules
décolletées et ses bras nus la ren-
daient frileuse, elle se mit à lire.

« Chère Amabel, disait la lettre
écrite pendant une courte absence,
comment vais-je vivre ces trois jours
qu'il me faut passer loin de vous,
moi qui suis accoutumé à votre dou-
ce présence, moi qui vois tous les
soirs briller votre âme dans vos yeux
et votre esprit sur votre sourire ?
La seule chose qui puisse me faire
supporter cette séparation est l'idée
que bientôt rien ne pourra plus nous
désunir et que nos existences coule-
ront comme deux flots qui se con-
fondent. »

(A suivre).

LA BELLE -JENNY

PRESSANT
On achèterait d'occa-

sion un beau et bon
LIT COMPLET, une pla.
ce et demie, en pariait
état. — Adresser offres
à F. Bl., faubourg a.
la Gare 27, 2me, à gaudh«.

On achèterait d'occa-
sion

tricycle d'enfant
Adresser offres écrites à

E. T. 810 au bureau de
la FeuUle d'avis.

Maison de commerce de la vUle, demande pour
entrée début de Janvier ou k convenir, Jeune per-
sonne lnteUigente, de langue maternelle française,
comme débutante

STÉNO-
DACTYLOGRAPHE
Place stable. Adresser offres avec prétentions de
salaire k case postale 6683, Neuchâtel 1.



A VENDRE
en parfait état : chaise
d'enfant; poussette «Wi-
sa-Gloria»i grise; machi-
ne à coudre, canette
centrale; secrétaire droit;
robe de obamibre d'hom-
me, taille 48, pure laine,
double face; manteau de
fourrure brun, taille 40-
42; souliers de dame No
37-38. Demander l'adresse
du No 811 au bureau de
la Feuille d'avis.

Avantageux
Bois à brûler

à vendre un lot de caisses
vides 4-5 kg., à Fr. — 20
la caisse. Primeurs S. A„
gare C.P.F., Neuchâtel .
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Grand choix de

COUPONS avantageux

COUSSINS fantaisie

EE3IBEBE
!; i Faubourg du Lac 1 - Tél. 5 26 46 M
1 • NEUCHATEL !
V - Je

VISITEZ
le Bazar Neuchâtelois
Saint-Maurice 11

uous y trouverez un
grand choix d'articles
de tous genres à des

prix modérés
Se recommande : G. GERSTER.

_—_.__-. ^-_m**s*__m_r_-
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CHAVANNES 4
Tél. 5 43 35

Toutes fournitures
[ pour la chaussure

[ Fiancés ! vos ^̂ Mchez

J.-P. STAUTFER
HORLOGERIE - BIJOUTERIE

NEUCHATEL - SAINT-HONORÉ 12V J
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UN PETIT LOT DE

TAPIS DE PERSE
neufs, utilisés seulement pour des expositions, j
parmi lesquels deux « Bocharas » fins envi-
ron 2,30 X 3.30 m., deux « Tàbriz » environ

i 2.50 X 3.50 m., deux « Heriz » 2 X 3 m. et
2.60 X 3.60 m., ainsi qu'un « Mesched » fin
environ 3. X 4 m., à vendre Immédiatement
au comptant. Eventuellement aussi par pièce.
Pressant. Offres sous chiffres P. 7568, â
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Un conseil d'élégan- M
ce ! La jolie robe de S j
style que vous por- M %¦
ferez cet hiver exi- Hkj \
géra de vous : fines- (__*.!se de la taiUe, cor- Çy  ̂ j \.
rection du buste, S ssf  ~\__̂ \
galbe des hanches. J_<̂ /
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\ VENTE EXCLUSIVE

5% Timbres S.E.N. & J.
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Papeterie NEUCHATEL Saint-Honoré 9 I

DE UX VEDETTES
à notre rayon de

LUS TR ER IE
au ler étage

¦? Ravissant lustre

i

très lumineux en tissu
brodé, bord bouillonné,

¦sl:£^Ê&i& dessous: p laque de verre et
jp. 
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<m Superbe plafonnier
^^^^ .^%^i. richement brodé , bord

m *- ^k bouillonné , susp ension en

\ o . ;#vf bois. Diarn. 58 cm.,
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Nos magasins sont ouverts le dimanche 21 décembre de 14 h. à 18 heures.
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Nécessaires de toilette
agréables à recevoir,

f aciles à donner !

cuir chintz
chez

A4A~9Ji^^tAÂ)LM&_.

RUE DE LA TREILLE - NEUCHATEL

Les meilleures marques
en magasin .

g|p;; : ;/ #p>; ' Off rez

t v/ bons d'achats
W

p|* Nous mettons à la disposition de notre
estimée clientèle notre service de

* BONS D'ACHATS '
de 5, 10 ou 20 francs

. ? ?" ' :\
Pour vos cadeaux , faites l'acquisition , à notre caisse

lili principale, au parterre , d'un B O N , au montant de votre
Ils*;?. convenance.
iilil; Ces bons ont une durée illimitée, et sont valables à

chacun de nos rayons, en paiement de n'importe quelle
; ! marchandise.

' ¦ '""T. '^ÉSMîils!

Reeord de vitesse
dans les travaux ménagers, grâce au Brillant PABKTOL. La ménagère
avisée ne perd plus son temps et ses peines à frotter à la paille de
fer ou à récurer, car elle sait que PABKTOL nettoie et polit tout ,
en un clin d'œil. Imbibez de Parktol un chiffon propre, frottez
légèrement le sol, le meuble, l'objet ou la surface à nettoyer, laissez
sécher un instant et polissez au chiffon de laine. En très peu de
temps, tout est propre et brille comme du neuf. La bouteille originale
coûte seulement Fr. 3.80 et suffit pour un appartement de moyenne
grandeur. L'estagnon de 5 litres: Fr. 17.50 (Icha et récipient en plus)

;
En vente dans les drogueries et au dépôt général : Droguerie PERRIN,
place Purry, tél. 5 26 96, NEUCHATEL. Fabricant : Schaerer & Co,
Zurich.
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SPLENDEOE OCCASION

MANTEAU de FOURRURE
en phoque de roche brun, parfait état, taille 42 ,
cédé à prix très bas. — Téléphoner entre 12 heures
et 14 heures et dès 18 heures, au 5 34 47, Neuchâtel.



Nouvelle s sp ortives
(0-1, 0-3, 4-0)

Le derby romand de hockey sur glace a
attiré la grande foule dimanche après-
midi, d'autant plus que les derniers mat>
ches joués par les deux équipes permet-
taient d'espérer une beUe partie; de nom»
breux supporters neuchâtelois avalent
d'ailleurs tenu k faire le déplacement, si
bien que les descentes opérées par lea
Young Sprinters furent chaque fois sou-
tenues par les encouragements d'une bon-
ne partie du public.

Montcholsi Joue avec Cattlnl au centre
de la première ligne, tandis que Stucki a
repris sa place eu arrière, comme le di-
manche précédent contre Davos. On re-
marque aussi chez Young Sprinters la
présence de Franco Rossl qui sera d'un
précieux secours à l'équipe. Rugger Joue
centre avant de la seconde ligne.

Le premier tiers sera passablement ter-
ne; 11 fait froid , les Joueurs ont de la pei-
ne à se mettre en route. Les Lausannoia
seront lea premiers menaçants, Favre réus-
sissant à passer tout le monde et n'étant
arrêté que par un foui du Dr Grether qui
écope de deux minutes de pénalisation.
Une contre-attaque menée par les «orange
et noir » permet, après une longue situa-
tion confuse devant les buts de Meyer, à
Reto Delnon de marquer le seul but de
cette première phase de Jeu.

Dans le second tiers, la supériorité des
Joueurs neuchâtelois va aller en augmen-
tant ; la première ligne en effet, si elle
n'est pas très rapide, combine remarqua-
blement ; elle quitte d'ailleurs la patinoi-
re pour de très brefs intervalles. Elle par-
vient ainsi à marquer deux buts contre
la seconde garniture lausannoise, dont
l'un sur grosse erreur de l'arrière Jansky.
C'est Othmar qui ouvre le feu , après avoir
été chercher le palet derrière les buts et
l'avoir subtilement glissé dans les filets
lausannois. Puis Hugo score par deux
fois grâce à des tirs très violents contre
lesquels Meyer, qui fait par ailleurs une
belle partie, ne peut absolument rien. Les
Lausannois, pendant ce temps, n'ont au-
cune chance de réussir un but: Ils ne pas-
sent jamais la défense où Rossl se distin-
gue tout particulièrement et Perrottet,
dans ses buts, n'a que quelques tirs inof-
fensifs à retenir. On arrive donc à la fin
du deuxième tiers sur le score de 4 à 0
qui , s'il est un peu sévère pour les Lau-
sannois, reflète pourtant bien la grosse
supériorité technique des Neuchâtelois
(disons plutôt des Delnon).

Le troisième tiers temps va être marque
par un renversement complet de la situa-
tion. Montchosi, qui semble s'être réservé,
part à toute allure et comble régulièrement
son retard. Son grand animateur, Hans
Oattini , est à l'origine de toutes les des-
centes et c'est lui qui par deux fois dans
les dix premières minutes lance Caseel ; ce
dernier bat sans rémission Perrottet. On
change de camp et le film de la partie
reste le même. A la 13me minute, c'est à
nouveau Caseel qui marque, en reprenant
une passe de Slacki, puis, la deuxième li-
gne descend et c'est Henssler qui arrache
l'égalisation .

Pendant ce temps que font nos Neuchâ-
telois ? Es commettent une erreur, celle
de laisser les Delnon sur la patinoire tout
au long du tiers-temps. Cela risque d'ame-
ner un but que Meyer — décidément un
gardien de grande classe — pare in extre-
mis. Mais surtout , cela découivTe les arriè-
res, les trois Intern ationaux fatigués ne
parvenant pas toujours à se replier à
temps pour couvrir les buts de Perrottet ,
qui fait par ailleurs quelques erreurs de
position, lors du quatrième but spéciale-
ment .

On en peut conclure que Young Sprin-
ters fut plus brillant que les Lausannois
durant les deux premiers tiers de la partie,
mais que leurs adversaires se rachetèrent
brillamiment à la fin du match. Les chan-
ces de remporter la victoire furent égales
des deux côtés, un tir de Cattini échoua
sur le cadre des buts, et Reto, seul devant
Meyer manqua un but tout fait . Nous
croyons cependant que le jour où les Del-
non feront davantage confiance aux Jeu-
nes, l'équipe marquera davantage ; fati-
gués, ils ne peuvent tout faire. Et il est
assez frappant de se rappeler que sur la
même patinoire , les Neuchâtelois, pour la
même raison , s'effondrèrent en fin de par-
tie face à Arosa, après avoir bien résisté
pendant deux tiers temps I T Mr.

B̂!^^^^̂ *************** *****^

Young Sprinters 4 à 4
Montchoisi
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UNE GRANDE DÉCEP TION

Hier , Cantonal avait la possibilité
de se défaire de la lanterne rouge ;
il pouvait la céder à l'équipe de Bâle,
qui n 'avait pas encore obtenu de vic-
toire jusqu 'à dimanche. Les gens op-
timistes ou généreux pensaient que
les « bleus » avaient mal joué contre
Bienne, parce que leur intention
n'était pas de faire une longue car-
rière dans la coupe suisse, mais bien
plutôt de limiter lehrs efforts au
championnat suisse.

Un public assez nombreux avait
bravé une bise- piquante... pour
éprouver une grande déception : Can-
tonal joua comme dimanche dernier,
c'est-à-dire d'une manière indigne de
la ligue nationale A. Les amateurs de
beau football avaient sous les yeux
tout ce qu'ils n'aiment pas voir : des
erreurs dans les passes, des shots im-
précis, des joueurs qui hésitent, drib-
blent et ralentissent la partie. En
vain l'on cherchait quel système de
jeu les bleus tentaient d'appliquer !

Seuls dans tacite l'équipe, deux
hommes méritaient l'attention et évi-
tèrent à l'équipe une défaite plus
lourde : Courvoisier, qui maîtrisa
avec brio les tirs les plus dangereux
et surtout Gyger. Notre arrière inter-
national fut  durement touché au dé-
but de la partie, et c'est en boitant et
en jouant de son pied gauche encore
valide qu il supporta avec talent le
poids des attaques.

Les autres joueurs ne paraissent
pas capables de profiter de leurs ex-
périences : leurs défauts ne font que
s'accentuer.

C'est en avant surtout , dans la ligne
d'attaque, que régnait la plus grande
incohérence. Guillaume mis à part ,
les joueurs semblent frappés de stu-
peur quand ils doivent tirer au but...
Morgenegg eut beau céder sa place à

vQuillaume puis à Unternahrer, rien
n'y fit ; il eût fallu une erreur de la
défense adverse pour qu'un but soit
marqué.

A noter encore qu'à l'aile gauche
évoluait Bouillet, qui nous a paru
rapide, mais bien mal utilisé.

L'équipe bâloise n'est pas aussi fai-
ble que son classement pourrait le
laisser croire. Elle n'a certes pas un
jeu de grande classe, mais l'ensemble
est viril , décidé, bien mené par quel-
ques brillantes individualités telles
que Stôcklin, Obérer et Bader qui
tentent le but à chaque occasion.

A son grand élonneiment, sans dou-
te, le oliuib rhénan s'imposa sans ren-
contrer trop de difficultés, si ce
n'est l'acharnement maladroit des nô-
tres. Aidé par le jeu imprécis des
Neuchâtelois, il s'installa longuement
dans le camp adverse, et à la trentiè-
me minute, Obérer passa la balle à

Bader absolument démarqué qui l'ex-
pédia prestement dans les filets de
Courvoisier.
- La seconde mi-temps fut plus par-
tagée et l'on put même durant un bref
instant souhaiter l'égalisation. Mais,
après nn imagnifiqiue effort personnel
de l'ailier gauche Wenk, Obérer con-
somma ia défaite des bleus.

La partie s'acheva dans une mono-
tonie telle que de nombreux specta-
teurs déçus n'attendirent pas le coup
de sifflet final pour aller se réchauf-
fer ailleurs.
. Après cette neuvième défaite, l'ave-
nir de Cantonal est brusquement as-
sombri. Le voilà maintenant à trois
points de l'avant-dernier. Il faudrait
un véritable miracle pour le tirer de
sa fâcheuse situation :

Bâte : Millier; Grauer, Bopp ; Re-
dolfi, Vonilhron, Suter; Stôctolin, Obé-
rer, Bader, Eggler, Wenk.

Cantonal ; Courvoisier ; Gyger, Ba-
chelin ; Carcani, Ebner, Frangi; Guil-
Jauim e, Unternahrer, Morgenegg, Gau-
they, Bouillet. ,

R. Ad.

Cantonal-Baie ©-2

L. assemoiee aes journalistes sportits
zuricois qui s'est tenue dimanche matin
a pris la décision suivante : Ensuite de
l'intervention de l'A.S.F.A. dans le con-
flit entre l'Association des journalistes
zuricois et le Grasshoppers-CIub, les
journalistes zuricois lèvent le boycott
prononcé contre les parties qui doivent
se dérouler sur le terrain du Hardturm.

A propos du litige entre
la presse et Grasshoppers

HOCKEY SUR GLACE

Ligue nationale A
Davos 4 4 24 3 8
Rot Weiss Bâle 5 3 1 1 28 22 7
Arosa 3 3 28 18 6
Zurich 4 2 — 2 28 21 4
Montchoisi 5 1 1 3 18 28 3
Berne 3 — 2 1 14 21 2
Young Sprinters 5 — 2 3 17 32 2
Grasshoppers 3 3 10 24 0

Résultats de samedi
Grasshoppers - Davos. 1-12 (0-3, 1-5,

0-4) ; Berne - Rot-Weiss, 6-6 (2-3, 2-2,
2-1). Berne a déposé protêt.

Résultats de dimanche
Montchoisi - Young Sprinters, 4-4 (0-1,

0-3, 4-0) ; Zurich - Arosa , 6-8 (3-1, 2-4,
1-3) ; Bâle - Davos, 1-4 (0-1, 0-1, 1-2).

Week-end fructueux pour le H.-C. Da-
vos : après avoir écrasé les Grasshop-
pers, il s'en va cueillir une belle victoire
a liai  c. Il y a décidément des constantes
dans le hockey suisse I

Rot-Weiss a vu son beau départ frei-
né : il a dû concéder un match nul k
Berne et ce point n'est pas certain , car
les Bernois ont déposé un protêt en
constatant que des joueurs non quali-
fiés figuraient dans les rangs bâlois !

Arosa a obtenu une victoire de jus-
tesse sur un Zurich qui doit se conten-
ter d'une quatrième place.

Que s'est-il passé à Lausanne où les
Neuchâtelois qui menaient par 4 buts
à 0 au second tiers-temps laissent un
point leur échapper ?

uavos
prend le commandement

Le groupe des leaders reste compact
Lausanne gagne le derby du Léman. Nouvelle victoire

de Chaux-de-Fonds. Grasshoppers et Bienne font match nul.
Cantonal perd pour la neuvième fois

Ligne nationale A
Bellinzone - Berne 6-0

• Cantonal - Bâle 0-2
Grasshoppers - Bienne 2-2
Granges - Zurich 2-0
Locarno - Lugano 3-1
Servette - Lausanne 0-1
Young Fellows - Chaux-de-Fonds 1-4
Chaux-de-Fonds a obtenu une vic-

toire plus nette qu'on ne l'attendait
généralement sur Young Fellows; il
for t i f i e  ainsi sa position, mais théori-
quement Bellinzone, qui a écrasé Ber-
ne, est mieux placé que le chef de
f i le .

Lausanne est maintenant en bonne
position et sa victoire sur Servette
lui permet de nourrir bien des es-
poirs pour le second tour où il comp-
tera Friedlànder dans ses rangs.

Grasshoppers et Bienne ont fa i t
match nul ; ce résultat était attendu.

Fait surprenant, nous trouvons au-
jourd 'hui cinq équipes à égalité de
points.

Dans la f i n  du classement, la lutte
n'est pas encore éclaircie : Zurich
est défai t  par Granges, Lugano par
Locarno qui grimpe deux échelons,

Bâle a recueilli avec joie deux
points que Cantonal lui a bien maU
heureusement cédés.

Nous trouvons ainsi trois avant-
derniers avec sept points. Quant aux
Neuchâtelois, ils se f o n t  distancer
et leur situation est quasi désespérée.

mai . Dca oui .
C L U B S  J. G. N. P. P. O. Pts

Ch.-de-Fonds 12 8 2 '2 34 20 18
Bellinzone 10 6 3 1 25 9 15
Bienne 11 6 3 2 17 13 15
Servette 12 6 3 3 27 19 15
Grasshoppers 12 5 5 2 39 25 15
Lausanne 12 7 . 1 4 20 16 15
Granges 12 6 — 6 26 28 12
Locarno 10 5 1 4 20 17 11
Berne 12 5 1 6 13 22 11
Young Fell. 11 4 2 5 19 17 10
Zurich 12 3 1 8 21 32 7
Bâle 12 1 5 6 11 23 7
Lugano 12 3 1 8 9 25 7
Cantonal 12 1 2 9 16 31 4

Ligne nationale B
Bruhl - International 2-1
Chiasso - Lucerne 2-1
Fribourg - Urania 2-0
Young Boys - Aarau 0-0
Zoug - Schaffhouse 2-1
Concordia - Saint-Gall 2-1
Urania a trébuché à Fribourg et

Chiasso, benjamin du groupe B, p eut
pa rtir en éclaireur grâce à sa vic-
toire sur Lucerne.

Ainsi Bruhl et Fribourg voient
leurs chances augmenter et le match

Urania-Bruhl de dimanche prochain
promet d 'être passionnant.

La défaite d'International n'est p a s
fai te  pour consoler les Genevois : au-
cun des trois * club s de ligue nationale
du bout du lac Léman n'a pu recueil-
lir le moindre point !

MATCHES BUTS
C L U B S  J. G. N. P. P. C. Pts

Chiasso 12 9 1 2 29 14 19
Urania 12 8 1 3 28 11 17
Bruhl 12 7 2 3 30 18 16
Fribourg 12 6 4 2 27 16 16
Aarau 12 5 4 3 19 16 14
Lucerne 12 5 2 5 23 22 12
Nordstern 11 5 1 5 21 23 H
Young Boys 12 3 5 4 23 19 il
Saint-Gall 12 4 2 6 18 18 10
International 12 3 4 5 17 29 10
Zoug 12 3 . 5 18 24 10
Concordia 12 5 — 7 18 28 10
Thoune 11 2 4 5 9 24 8
Schaffhouse 12 — 2 10 10 37 2

Championnat des réserves
Cantonal - Young Boys 4-0
Fribourg - Urania 1-1
Servette - Lausanne 1-0
Concordia - Saint-Gall 1-8

i Chiasso - Lucerne 1-0
Locarno . Lugano 3-3

Première ligue
Groupe romand

Racing - Nyon 1-3
Gardy-Jonction - Montreux 1-1
Si erre - Concordia 2-1
Etoile . Central (renvoyé)
Vevey - Stade Lausanne 2-1
Ambrosiana - Le Locle 1-0

Deuxième ligue
Couvet I - Saint-Imier I 2-3

Quatrième ligue
Hauterive II - Fontainemelon II 1-0
Cudrefin I - Béroche I 2-2
Neuveville II . Cernier I 6-1
Boudry Ib - Châtelard I 3-0 (forfait)

Coupe- suisse
Birsfelden - Nordstern 2-4

Les matches internationaux
Hier après-midi, à Bari , devant qua-

rante mille spectateurs , l'Italie a battu
la Tchécoslovaquie par 3 buts à 1 (1-0).

Le samedi anglais
Première division : Aston Villa -

Middlesbrough , 1-1 ; Blackburn Rovers -
Manchester United , 1-1 ; Blackpool -
Preston North End , 0-1 ; Cbelsea - Ports-
mouth , 1-0 ; Derby County - Stoke City,
1-1 ; Everton - Bolton Wanderers, 2-0 ;
Grimsby Town - Arsenal, 0-4 ; Hudders-
field Town - Sheffield United, 4-3 ;
Sunderland - Charlton Athletic, 0-1 ;
Wolverhampton Wanderers - Liverpool,
1-2.

LE FOOTBALL SUISSE

(c) Il y a 10,000 personnes au stade des
Charmilles lorsque M. Dôrflinger, do
Granges, donne le coup d'envoi aux
équipes suivantes :

Servette : Ruesch ; Erni, Defago ; Ra-
vex, Buehoux, Bâchasse; Belli. Facchi-
netti , Tamini , Pasteur, Fatton.

Lausanne : Hug; Spagnoli, Booquet ;
Matthys, Eggiinann, Werlen ; Rickli,
Maillard II, Monnard, NieOlic, Lanz.

On remarque chez les grenats la ren-
trée de Tamini, après une absence de
cinq semaines, alors que Faechinetti,
blessé depuis dimanche dernier à Berne,
ne veut pas abandonner ses camarades
dans le derby romand.

Une très foTte bise souffle qui sera
un très trrand handicap pour le dérou-
lement de la partie. Servette <iui joue
contre la bise attaque le premier, mais
pas pour longtemps, car les Vaudois re-
prennent peu à peu le dessus pour pren-
dre ensuite un avantage assez marqué.
Nicolio et Maillard II mettent très sou-
vent la défense en danger et il faut
toute la verve de Faechinetti et de Bâ-
chasse pour limiter les dégâts. Monnard
en progrès n'arrive pas à donner l'avan-
tage à ses couleurs et iil faut attendre
la 32me minute pour que Lausanne mar-
que un but assez heureux que la défen-
se genevoise aurait pu éviter. En effet,
sur corner tiré par Lanz , le ballon
prend de la hauteur et après une mê-
lée devant les bois de Ruesch, Nioolio
marque le seul but de la partie qui tra.
duit assez bien la supériorité des Vau-
dois dans cette première mi-temps.
Quelques minutes avant le repos, Ta-
mini passe Werlen et d'un long shot
arrive à battre Hug, mais Matthys peut
dégager et éviter l'égalisation. Le repos

s
survient sur le score d'un match assez
monotone qui no rappelle en rien les '
fameuses parties Lausanne-Servette.

A la reprise, Servette qui joue avec
la bise, semble se réveiller mais ne don-
ne pas l'impression de pouvoir empor-
ter les deux points.

Belli, mal secondé par Ravex, ne fait
rien de bon et détruit tout le beau tra.
vail préparé par Faechinetti. Les shots
sont imprécis ou pris de trop loin et,
chaque fois, Hug, en très bonne forme,
peut écarter le danger.

Buehoux, qui boitille, n'est que l'om-
bre d© lui-même, et Eggimann, bien se-
condé par ses inters, domine en maître
le milieu du terrain. Subitement, un
quart d'heure avant la fin , les grenats
encouragés par leurs supporters qui
désirent se réchauffer , sortent leur jeu,
qui sera de courte durée. Faechinetti
place un superbo shot que Hug peut dé-
vier en corner et. malgré quelques
réactions de Pasteur et de Fatton, ce
match 66 termine sur ce résultat con-
forme à la physionomie de la partie où
les moins mauvais ont gagné.

Lausanne semble mieux armé que
Servette pour menacer les leaders,
sans avoir pour autant enthousiasmé
les spectateurs. '

Au Servette, trop de points faib les:"
Defago moins bon que d'habitude, les
années commencent à peser 6ur les
épaules de Buehoux et Ravex n'a pas
l'envergu re d'un joueur de ligue natio-
nale. Chez les avants, Belli n'atteint
pas la classe de ses camara des et le
manque de combattivité de la plupart
d'entre eux fut la cause de cette dé-
faite.

Excellent arbitrage de M. Dôrflinger
qui fut  le meilleur homme sur le ter-
rain.

Lausanne bat Servette 1-0

— Tu vas à ce bal samedi?
— Bien sûr ; mais auparavant j e

veux aller chez mon oolffeur.

GEORGES HAUSAMANN
Le co i f f eur  jeune pour les jeunes
Vous serez vite et bien servis. Trois
oolffeurs k votre di£jpo6lUon ; on parle
français, allemand, Italien et anglais.
RUE DES MOULINS 27 (côté ECLUSE)

. NEUCHATEL - TÉL. 5 37 06
t V —̂ m**

Champagne
Moet-Chandon

Fr. 19.-
VINS MOUSSEUX

Asti depuis Fr. 5.—
Bouvier » * 6.25
Mauler » » 6.25
Mauler

Extra-cuvée » 8.—
4_ luxe 4_ 4 % Icha

Timbres 5%
MHGASffl E.MQBTH1B.

^̂ ^N B UCH ATBL -̂'

Où vas-tu ?
Chez Loup. Aux Occasions

Place du Marché

A vendre
potager

deux trous, en bon értat.
S'adresser a J. Buter, Sa-
vagnier.

VOS

ALLIANCES
chea

lAsii
RUE DU SEYON 5

OUATE
de CELLULOSE

POUR VOS

VITRINES
DE NOËL

DIAMANTINE
BLANCHE, OR ET >
TOUTES COULEURS

Enseignes
EN TOUS GENRES
PAR SPÉCIALISTES

1 * "̂m-EcuiS! «

A VENDRE
une paire de chaînes k
neige pour camion 32XS,
un pneu 650 x 17 avec
chambre à air et chaîne à
neige, un chauffe-glace,
6 volts, une bâche de
4 m. X 6 m., avec cer-
ceaux, un radio € Détro-
la», pour voyages. Télé-
phone 6 11 12

Accordéon
« Hohner» diatonique est
à vendre, avec housse et
morceaux, état de neuf.
Brlx : 70 fr. Demander
l'adresse du No 824 au
bureau de la Feuille
d'avis.

NOUVEAUTÉS

chaussettes
DAVIS 4 D

AU GAGNE PETIT
Mlle M. Loth - Seyon 24 a

CW t̂

GANTS ANGORA
G-4NTS DE PEAU
GANTS DE LAINE

pour dames et messieurs
classiques et fantaisie

Provenance française
anglaise et suisse

LE PLUS GRAND CHOIX
LES MEILLEURS PRIX

Savoie-
JOatitmettei
NEUCHATEL / RUE DU SEYON

I 

Ouvert dimanche 21 décembre,-
de 14 à 18 heures

¦

/  ̂WŜ^^ 1̂ ce <,u'e,ie pr°met
fm  wLrj a  Y 7T^̂ SÉ»̂ f**fl ' 

' 
C est ce t,ue conflrme ,es expériences îaites au cours de l'hiver dernier sur toutes les pistes

IM W____\_LL A * f m  \W M W (le ^uisse '
La seme "e de saison SKIWA réunit , en effet , les avantages d'un revêtement et

/ .̂ f££ Ẑj£p9jnÉ2f W M W O"" -̂  
2- très élastic lue' insensible aux chocs , ne porte pas atteinte à la sou plesse des skis;

/ ."̂ "̂••iT îiX Ê̂ W m M / ^ÊjfA 
3. 

d'une résistance à toute épreuve , pratiquement inusable , elle tient plus d'une saison

/ *1$Ê?' "•• '< ""•'•'V,""'»!. '" ̂ cïS W _m M i ¥  C est ,e 9rai,d m°ment de songer à vos skis. N'attendez pasI *c^̂ '"'* ,!, ''"> ,i "'•••e',"̂ ^̂  ̂ M W CA] j l\\ un i°ur de plus pour appliquer... ou 

faire 

appliquer par votre
* £̂s^e* "" •¦,„""' »,,;§§&*& M W &Z S-J  ̂

marchand d'articles de sport,

P.

0USSE OE LATEX I

BT DUN10P S.i.CEN .VE ^̂ B_____  ̂ . Jf

' j|g| H AL DÂ
AGENCE EXCLUSIVE POUR LE CANTON

ROBERT MONNIER
MACHINES DE BUREAUX

% Téléphone 5 38 84 NEUCHATEL Bassin 10 ,

*

D'ANGLETERRE, NOUS AVONS

REÇU UN NOUVEL ENVOI

DE FAÏENCES WEDGWOOD,

DE RÉPUTATION UNIVERSELLE

"TCHÎMZMÎCHBL
LA MAISON DES BONNES MARQUES

Achetez vos

SKIS
k la

maison de confiance
Cydes et sports

A. GRANDJEAN
SAINT-HONORÉ 2

NEUCHATEL
Prix avantageux

TERRINES
DE FOIE GRAS

Rillettes de porc
deux spécialités
que vous offre

L'ARMAILLI
Hôpital 10, tél. 6 19 80



GROSSESSES
Ceintures spéciales. BAS

A VARICES avec ou sans
caoutchouc. BAS PRIX.
Envois à choix. Indiquer
tour du mollet.
R. MICHEL, spécialiste ,
Mercerie 3, LAUSANNE.

Voilà les lots
de vin

de fête k Fr. 455 et
9.90 net. dans les maga-
sins Meier S.A., ils sont
plus beaux que jamais.

Voilà du Chianti
supérieur

à prix réduit , dans ma-
gasins Meier S. A., et
Asti mousseux gàzéflé
extra...

A vendre

paletot
de fourrure

lapin ohiné, taille 42-
44. — Rue Matlle 11 a.

Canadienne
qualité superbe, velours
côtelé, fourrure mouflon ,
à vendre à prix très avan-
tageux, — Se renseigner,
Bays 9, Mathurin Cor-
dler, Lausanne.

ÉCHANGE
Jeune Anglaise

contre jeune hom-
me ou jeune fille
pour 9 à 12 mois,
à Bristol. Milieu
distingué.

Service social
du Rotary Club,
Neuchâtel, case
postale 6619.

On prendrait une

VACHE
en pension pour son lait,
chez G. Schertenlelb.
Chaumont.

20,500 p ersonnes
recevront ce numéro de la « Feuille d'avis de Neu-
châtel ». Si chacune d' entre elles dépense en moyenne

I vingt-cinq francs pour des achats de f in  d'année,
c'est une somme

d'an demi-million
de francs

dont bénéficiera le commerce local. Il s'agira, tou-
tefois, pour les négociants, de diriger vers leurs
magasins le courant de ces acheteurs. Ils y parvien -
dront en faisant de la publicité dans le quotidien
le plus répandu au chef-lieu , dans les districts de
Neuchâtel, de Boudry, du Val-de-Ruz, du Val-de-

Travers et dans la région des lacs, la

«Feuille d'avis de Neuchâtel»v /

\wS_m*V'***\ h__W^^

JET A beaux cadeaux

f  Noël j oyeux!
Des sous-vêtements

les plus simples aux qualités
les plus belles

Tout ce dont Monsieur rêve se trouve
à des prix raisonnables, chez

ggĝ ***
m__t**+^^^^ NEUCHATEL

V /
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aiPMI U BELLE MONTRE POUR 0AKES . \ 35
03 FR 230. -, ACIER ft PARTI-1 OE FR. 133. - ¦ ¦»

H. PAILLARD
RUE DU SEYON 12 - NEUCHATEL

f . \Un habile correspondant
un excellent Interprète, un adroit sténo-dacty-
lographe ou un expert secrétaire commercial,
trouvera de bonnes places. DIPLOME en
4 mois. Prolongation sans augmentation de
prix. Centaines de références, prospectus.

ÉC OLES

TAME
NEUCHATEL, Concert 6. TéL 6 18 89

Lucerne, Zurich. Bellinzone. .

POUR NOËL
BEAU CHOIX DE

LOUPES A LIRE
LOUPES POUR PHILATÉLISTES

LOUPES D'ÉTUDES
LOUPES ACHROMATIQUES

Chez
A M J VA  DEDDCT opt ic ien - spécialiste
HIMu 6 rCnnC I Epancheurs 9, Neuchâtel

r —\

_^_ \a m\****̂ ^^^_*_f * \\̂ _W*\\

PERFECTONE
Votre installation n'est pas com-
plète sans tiroir Perfectone muni
du fameux châssis-bloc garantis-
sant une audition comme vous
n'en avez encore jamais goûté.
Nous en voulons comme preuve
l'installation de notre salon d'au-
dition où nous vous invitons à
passer quelques instants pour
choisir vos disques de Noël et
contrôler le rendement parfait

d'une installation Perfectone.

Quel plaisir d'écouter des disques
sur Perfectone !

Agence générale : Mêdiator S. A.

lUI^ HUGACO. NEUCHAT EL

Les plus beaux _. •* C

\f ** les toutes dernières
I nouveautés

| De nouveau les véritables
J parapluies pliants «TELESCO » I

BIEDER MAN N
L d—: 4

UN ROUGE D AUVERNIE R
DE RACE

Pour les gourmets et amateurs avisés

*%> D O M A I N E  ^

. /ÉWiEHIIR .
*- *

UN CADEAU PRATIQUE

JE &
Jf j gÂ

Notre lingerie chaude
de qualité

Savoia-
J Q̂titviiattQï
NEUCHATEL / RUE DU SEYON

f  V

Pendule neuchâteloise le Castel
100 % fabrication neuchâteloise

chea

H. PAILLARD
HORLOGERIE - SEYON 12 - NEUCHATEL

Consomm&ûom
SUR COMMANDE

nous livrons belle volaille :

POULETS
pièces de 1 kg. à 1 kg. 800

Fr. 9.50 le kg.

CANARDS
pièces de 1 kg. 600 à 2 kg.

Fr. 8,50 le kg.

OIES
pièces de 4 kg. à 5 kg.

Fr. 8.— le kg.
Conditions : impôt, compris, sans ristourne

Pour vos ^ /
G/MPRIMÉS

Une seule adresse

L'IMPRIME RIE CENTRALE
Hue dn Concert 6, 1er étage
Tél. 512 26

DÈS MARDI, 16 DÉCEMBRE

VyçsJS- V\ f  Inconnu aujourd'hui J
\̂̂  \\fV^ l Applaudi demain J

x \&f>" Café du Théâtre
eX 

NEUCHATELv. J

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

rm» ROBERT MONNIER
P^pW^^C Bassin 10 - NEUCHATEL - Téléphone 5 38 81

\A^^M MACHINES A CALCULER ÉLECTRIQUES
N^gi 3g QUATRE OPÉRATIONS AUTOMATIQUES

Agence Friden Calculating Machine C°
m

Bas à varices
belle qualité en las-
tex naturel ou en co-
ton mercerisé.

A. DEILL0N
Coq-d'Inde 24 !

Tél. 6 17 49

Un délice...
Liqueur de

GRIOTTES
MERRY OLD

Fr. 12.50 la bouteille
MAGASIN E.M0RTHIER

N̂EU C H ÀTEL^^

Ecriteaux
Baux à loyer

EN V E N T E
ATI BUREAU
DU JOURNAL

I Toute la !

i MUSIQUE i
| chez • I¦ LUTZ !

Kl Croix-du-Marché Bl
j NEUCHATEL '
j Toujours j

i grand choix ;B
j en i i

i DISQUES i
j Musiques !

H9 à bouches HH
¦ Instruments, etc. H

A vendre

POUSSETTE
« Wlsa-Glorla », en bon
état, Er. 90.— .

A. CbassOt , Monruz 22.

BJSRJUMIMï» BIM B̂IMMMI* \W MISëS-- Wl Fs. -W _&&
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"̂ ^̂ vj ous procure
des vacances joyeu ses

f̂ffr îéi maintenant

; CAISSE SUISSE
DE VOYAGE

l Bârenpla tz  9 - B e r n e

6 POSES
de votre enfant

en 6 X 9
seulement Fr. 3.—

Agrandissements

Photos

Messerli
Sablons 57
Tél. 5 19 69

PRÊTS
• Discret»

• Rapides

• Formâmes simp lifiée»

• Conditions aj utage. SB»
Courvoisier & Cle

Banquiers • Neuchâtel
_mm——mmmm_^_._._mm^.^^m.mmJ

$00»^



Emissions radiophoniques
Lundi

SOTTENS et télédiffusion : 7.10, le salut
musical. 7.20, oeuvres de Frilm. 11 h.. «Lu-
cie de Lammermoor », opéra. 11.35, sonate
pour violon et orchestre à cordes. 11.50,
A trois temps, par Sylvane Pagani. 12.05,
Edmundo Ros et son orchestre cubain.
12.15, la pianiste genevoise Mady Javet et
son ensemble ryâimique. 12.29, l'heure.
12.30, enregistrements nouveaux. 12.45, ln-
form. 12.55, Sérénade chinoise. 13 h., Avec
le sourire. 13.03 souvenirs de l'écran. 13.30,
Symphonie de Mendeisshon. 16.10, l'an-
glais par la Radio. 16.29, l'heure. 16.30,
Quintette à vent. 17.30, Poèmes de Patrice
de la Tour de Pin. 17.45, le concert impré-
vu. 18.10, Les dix minutes des sociétés
chorales.. 18.20, Jazz authentique. 18.45,
Reflets d'ici et d'ailleurs. 19.15, lnform.
19.25, Musique de tous les temps. 19.55.
la pièce policière de Radio-Genève : « Pas
de cœur » par Camylle Hornung. 20.55,
Paris-Vienne. 21.25, « Marion ou la belle
au tricorne », opéra-comique. 22.05, chro-
nique des Institutions Internationales, par
M.-W. Sues. 22.25, La conférence des qua-
tre puissances, par Paul Ladame. 22.30,
inform. 22.35, En pantoufles... avec Alphon-
se Daudet.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 10.15,
émission radloscolaire. 1050, disques. 11 h.,
Sonate pour violon et orchestre à cordes.
12.15, disques. 12.29 l'heure. 12.30, inform.
12.40, le Radio-orchestre. 13.25, la lettre du
lundi. 13.30, piano. 13.45, musique de
genre. 14 h ., pour Madame. 16 h., livres
nouveaux. 16.29, l'heure. 16.30, concert.
17.30, pour les enfants. 17.50, retour à la
nature, évocation radiophonlqufe. 18 h.,
chants de l'Avent 18.30, lnform, 19.40,
édho du temps. 19.55, concert de l'audi-
teur. 21 h., causerie. 2120, Grand duo
pour clarinette et piano. 21.45, chronique
hebdomadaire pour les Suisses à l'étranger.
21.55, chœur. 22 h.. Inform. 22.05, cours
de français. 22.30, L'amour sorcier.

La dévaluation
du rouble

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Les ouvriers ne subiront
pas de pertes « sensibles »
MOSCOU, 15 (Reuter). — Le décret

do réforme monétaire de l'U.R.S.S. fait
également valoi r que désormais il n 'y
aura plus de différence entre les
prix du marché libre et ceux de l'Etat.
De cette façon , les prix de détail seront
unifiés.-

En outre, le décret donne l'assurance
que les pertes que la conversion du rou-
ble occasionnera à la plupart des ou-
vriers ne seront que de courte durée
et d'une mesure insignifiante, car la
réforme mon étaire affecte avant tout
les éléments privilégiés de la popula-
tion. Les pertes subies par la classe
ouvrière , seront compensées par la sup.
pression des prix élevés sur le marché
libre et la réduction des prix actuels
impo&és par le rationnement des céréa-
les et du pain. Toutefois, la population
russe doit prendre sur elle une partie
du sacrifice.

Le décret en question porte la signa-
ture de Stalino, président du conseil
des ministres, et de Chdanov. secrétai-
re général du comité central du parti
communiste de l'Union soviétique.

Le peuple de Moscou
apprend avec soulagement

la fin du rationnement
MOSCOU, 15 (Reuter) . — Les habi-

tants de Moscou , en apprenant la pro-
chaine suppression du rationnement,
expriment leur satisfa ction devant la
promesse qui leur est faite d'obtenir
plus de denrées alimentaires et de plus
grandes quantités d'articles de pre-
mière nécessité à des prix réduite.

Les restaurants de Moscou étaient
tous bondés, dimanche 60ir.

On s'attend partout à voir disparaî-
tre la spéculation et les conditions
d'existence s'améliorer. La radio a an-
noncé en effet que le prix du pai n di-
minuerait en moyenne de 12 % et le
prix des céréales de 10 %, comme pour
la bière d'ailleurs. Le prix de la vodka
toutefois, n'est pas modifié. Les pj -ix
de la viande, du poisson, de la graisse,
du sucre, du tabac, des vêtements, des
pommes de terre et des légumes de-
meurent inchangés, tandis que de nou-
veaux prix 60nt fixés pour le lait et
les œufs.

M. DE GASPERI REMANIE
SON CABINET

Les socialistes tendance
Saragat en feront partie

ROME, 14 (A.F.P.). — Les dernières
difficultés qui retardaient encore le re-
maniement ministériel envisagé par M.
do Gasperi , président du conseil, ont été
surmontées dimanche matin, le groupe
parl ementaire socialiste minoritaire
ayant accepté les propositions du leader
démocrate-chrétien, auxquelles les répu-
blicains de M. Paociardi avaient déjà
donné leur adhésion. M. de Gasperi s'est
rendu dimanche matin chez M. de Ni-
cola pour le mettre au courant des né-
gociations et l'on pense que la nouvelle
formation du gouvernement serait an-
noncée lundi.

La composition
du nouveau gouvernement
ROME, 15 (A.F.P.). — La composi-

tion du nouveau cabinet issu des con-
versations de ces derniers jours pour le
remaniement ministériel et qui doit être
annoncée lund i officiellement par le pré-
sident du conseil à l'Assemblée consti-
tuante, est la suivante :

Président du conseil et ministre de
l'Afrique italienne par Intérim : M. Alclde
de Gasperi , démocrate-chrétien.

Vice-président du conseil et président
du comité interministériel pour la défen-
se des Institutions républicaines et dé-
mocratiques : M. Randolfo Pacclardl , ré-
publicain.

Vive-président du conseil et président
du comité pour l'étude des questions so-
ciales et pour l'assistance : M. Gluseppe
Saragat, socialiste minoritaire.

Affaires étrangères: comte Carlo Sforza,
Indépendant.

Intérieur : M. Mario Scelba, démocrate-
chrétien.

Justice : M. Gluseppe Grassl, démocra-
te-chrétien.

Défense : Ciprlano Faechinetti, républi-
cain.

Instruction publique : M. Guido Gonel-
la, démocrate-chrétien.

Travaux publics : M. Umberto Tupinl,
démocrate-chrétien.

Agriculture et forêts : M. Antonio Se-
gnl , démocrate-chrétien.

Transports : M. Guldo Corbellini, Indé-
pendant.

P. T. T. : M. Lodovlco d'Aragona, socia-
liste minoritaire. ,

Industrie et commerce : M. Roberto Tre-
melloni , socialiste minoritaire.

Travail : M. Amlnttre Fanfani, démo-
crate-chrétien .

Commerce extérieur : Cesare Merzagorac,
indépendant.

Marine marchande : Paolo Cappa, dé-
mocrate-chrétien.

Les ministres démocrates-chrétiens sor-
tants sont : MM. Mario Cingolani , qui
quitte le ministère de la défense, Glusep-
pe Tognl , du ministère de l'Industrie et
du commerce, et Umberto Merlin, qui était
ministre des P. T. T.

Un Argentin survole
le pôle sud

BUENOS-A1RES , 14 (Reuter). — Le
contre-amiral argentin Grcgorio Portillo
a survolé samedi le pôle sud. II était
parti à 4 h. 45 de Piedra-Buena , au sud
du territoire argentin de Santa-Cruz et
voulait se rendre à Puerto-Melchor. En
cours de route , il constata que son appa-
reil fonctionnait bien et décida de pous-
ser jusqu 'au pôle sud. Il y parvint et re-
vint en parfait état.

C'est la deuxième fois qu'un avion
survole lp pôle sud. Le premier vol a
été exécuté par l'amiral Byrd en novem-
bre 1929.

Le cabinet français s'explique
au sujet des expulsions

de ressortissants soviétiques

En réponse à une note de p rotestation russe

PARIS, 14 (A.FJ?.). — Selon un com-
muniqué du sous-secrétaire d'Etat à la
présidence du conseil, l'ambassade de
i'U.R.S-S. a remis, samedi matin, à la
presse, avant d'en saisir le Qniai-<d'0r-
say, une note de protestation contre
l'arrestation de ressortissants soviéti-
ques appartenant à la mission militaire
de rapatriement soviétique.

En réponse à cette note, M. André.Mario, garde des sceaux, ministre des
affaires étrangères par intérim, a fait
parvenir, en fin de soirée, à l'ambassa-
de de l'U.R.S.S., une note dont voici le
contenu :

Par notes des 12 et 13 décembre, l'am-
bassade des républiques socialistes soviéti-
ques a adressé au ministère des affaires
étrangères des protestations contre «l'ar-
restation » d'un certain nombre de ressor-
t issants soviétiques, membres de Ja mission
soviétique ide rapatriement en France.

Lo ministère des affaires étrangères a
l'honneur d'attirer l'attention de l'ambas-
sade de l'U. R. S. S. sur le caractère Inad-
missible que revêtent, aux yeux du gou-
vernement français, certains des termes
employés par elle dans sa note du 13 dé-
cembre.

Le gouvernement français est d'autant
plus fondé à se plaindre que Jes ressortis-
sants soviétiques dont 11 s'agit n'ont pas
été arrêtés, mais expulsés. Ces expulsions
ont été rendues nécessaires par le fait que
ces Ipersopnes auraient dû quitter le terri-
toire français le 9 décembre, en même
temps que le colonel Sllatov le t. les autres
membres de la mission soviétique de rapa-
triement. Or, les ressortissants soviétiques
mentionnés dans les notes des 12 et 13
décembre, sont demeurés en France sans
tenir compte le moins du monde de la dé-
cision du gouvernement fiançais, notifiée

a la fols ii l'ambassade de l'U. S. S. S. à
Paris et au gouvernement soviétique. Leur
présence sur le territoire français est d'ail-
leurs en contradiction avec la décision prise
le 9 décembre, par le gouvernement sovié-
tique lui-même, notifiée au chargé d'af-
faires de France _ . Moscou, et aux termes
de laquelle la (mission soviétique de rapa-
triement tout entière a reçu l'ordre des
autorités soviétiques de quitter immédiate-
ment la France.

Combien de Russes
ont-ils été expulsés ?

PARIS. 14. — La sûreté nationale dé-
clare qu'il n'est pas possible do donner
les noms, ni nréme le nombre des res-
sortissants soviétiques qui ont été re-
conduits à. la frontière, car les opéra-
tions en cours tendent, en fait , à Ja des-
truction d'un .réseau analogue aux ré-
seaux clandestins do la Résistance.

H ne faut donc pas que les complices
des expulsés connaissent les résultats
actuels de l'enquête car, selon la techni-
que classique, ils pourraient alors
« s'isoler » et échapper aux recherches.

On ajout e en outre, à la sûreté na-
tionale, que si les arrestations ont été
successives, et non simultanées, cel a est
dû au fait que l'on no découvrit pas
d'un coup les membres de la commis-
sion de rapatriement soviétique car ,
bien que cela paraisse invraisemblable,
ja mais les a/uitorités soviétiques n'ont
communiqué la composition exacte de
cette commission. De ce fait, celle-ci
était extrêmement élastique.

De source soviétique on affirme que
quarante fonctionnaires russes ont été
arrêtés.

Douze Juifs tués
par des Arabes

Les troubles de Palestine

JÉRUSALEM, 14 (A.F.P.) . — Des Ara-
bes ont tiré sur un convoi qui ramenait
des ouvriers j uifs de Tel-Aviv à la co-
lonie Benshemen. Douze Juifs ont été
tués et uno dizaine blessés.

Le roi d'Arabie
conserve son amitié pour

les Etats-Unis
LE CAIRE, 14 (A.F.P.). — Les décla-

rations d'Ibn Séoud à la presse améri-
caine dans lesquelles le roi assure :
« Quoi qu'il arrive en Palestine et mal-
gré l'erreur commise par l'Amérique sur
la question palestinienne, je conserve
mon amitié pour les Etats-Unis. Je pro-
tégerai et maintiendrai les entreprises
pétrolières américaines dans l'intérêt
même de l'Arabie Séoudite », sont re-
produites dans toute la presse d'Egypte.

Une indication sûr le désir de l'Egypte
de ne pas compromettre ses propres in-
térêts dans l'affaire palestinienne et de
calmer certaines tendances extrémistes
de la Ligue arabe est donnée par le
« Journal d'Egypte ».

La manchette est ainsi rédigée : « Que
l'affaire de Palestine ne distraie pas les
dirigeants arabes des dangers de la pro-
pagande communiste ». « Chacun sait
que Staline n'approuve le partage de la
Palestine que pour ouvrir une période
de troubles permettant au bolchévisme
de s'y épanouir », relève-t-on notam-
ment dans l'article de fond.

« Tant que les chefs des pays arabes
resteront au Caire, nous leur demande-
rons de discuter de la protection du
Moyen-Orient contre le bolchévisme »,
ajoute le journal.

Les Américains
évacuent l'Italie

ROME, 14 (Reuter) . — Une escadrille
de neuf superforteresses volantes des
Etats-Unis a survolé Rome et d'autres
villes ital iennes pour signaler que c'est
dimanche que les derniers détachements
américains ont quitté l'Italie.

A Livourne; le dernier contingent
s'est rendu dimanche après-midi à bord
du transport « Amiral-Sims ». Le navire
a quitté les eaux italiennes à minuit,
c'est-à-dire exactement au moment fixé
par le traité de paix.

Si le grain ne meurt...
EN MARGE D 'UN «PRIX NOBEL>

( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E )

Après avoir célébré Jeurs morts,
les vivants s'engagent dans le
mystère. Mme de Staël a développé
de façon magistrale la grandeur de
l'hivernage humain. Novembre est
un monument élevé à la poésie de sa
philosophie.

—- ̂ i ̂—

Ceci expli que aussi que les novem-
bres forestiers ne sont pas favorables
aux interviews sensationnelles. De
tous les accès d'humeur d'André
Gide, celui de Neuchâtel 1947 est
bien le plus misanthrope. Comblé de
gloire littéraire par deux générations
d'hommes, Gide est l'homme des ré-
sonances invisibles. Lorsqu'à vingt
ans, en cette même saison d'ombre,
â proximité des rivages sablonneux
et forestiers de l'Océan, je refermai
la « Porte étroite », mon premier
mouvement fut celui de la stupéfac-
tion : avoir traduit le cœur humain
aussi profondément dans un style
aussi sobre. Ce style faisait l'effet de
latin de haute époque pénétrant com-
me une lame dans un monde bavard.
C'était la confession pure se substi-
tuant à la , religiosité forrtialiste.

Il faut plaindre ceux qui ne voient
dans Gide que les dangers de la sin-
cérité parce qu'elle est du domaine
de l'invisible. Tout invisible est dan-
gereux en effet. A part les chats-
huants de ma région peu de créa-
tures s'avancent avec sécurité dans
les ténèbres. Mais les sources de la
vie sont invisibles et si leur forme
est simple, leur élan calme davantage
notre soif que ne l'apaisent les
joueurs de verbe comme Paul Clau-
del. En novembre, les vignerons com-
me lui peuvent donner des inter-
views étincelantes et ne s'en privent
pas. Mais les forestiers en sont chi-
ches. Or les Alceste, les Jean-Jac-
ques, tous les naturalistes des Lettres
retrouvent tôt ou tard un chemin fo-
restier, le voile austère d'un horizon
et d'un climat d'intimité.

Novembre est d ailleurs en lui-
même un débrayage hors de l'h yper-
sociabilité de l'été. Pour reprendre
un terme actuel , c'est le mois de la
« Troisième Force », celle qui ne
donne pas d'interview. Le mot a pris
à Paris une signification profonde.
Il en prend une partout ou se pro-
duit une évasion hors des grands sys-
tèmes de Pouvoir et de volonté de
puissance. Il traduit un nouvel hu-
manisme maîtrisant l'actualité et n 'en
"dépendant plus servilement. Il sanc-
tionne toute une évolution de notre
société. Se réserver a cessé d'appa-
raître comme une lâcheté quand cet-
te réserve témoigne d'une recherche
de la durée et de cet art qu'est la
justice.

Or, par son culte de la zone pri-
vée de l'homme, Gide s'est toujours
manifesté comme le champion de
cette force de réserve appuyée non
plus sur l'actualité mais sur la sin-
cérité de la vocation. Il recueille au-
jou rd'hui les fruits d'une très an-
cienne prise de position , même
comme reporter, à l'écart de toute
publicité tapageuse — pour lui-même
sinon pour cet ordre de la confes-
sion objective , ordre restauré par lui
dans une langue toute monastique. Il
a donné son sens à cette volonté
constante de toute une partie du
monde social de secouer sans cesse
les engagements uni quement « oppor-

tuns », de faire constamment peau
neuve par la remontée aux sources
en se dépouillant du superflu. Le fa-
talisme historique , quelle que soit
son éti quette, n 'a pas' eu de plus
grand ennemi . Nul écrivain ne s'est
tourné plus exclusivement vers la
jeunesse et l'avenir d'une époque où
l'homme ne doit plus grand-chose —
et pour son confort  même — à l'His-
toire et à la dialecti que lourde et
périmée qu'elle engendre.

.w .*/ .w

Il est notable que , dans cette ville-
ci, siège d'une grande exp érience
culturelle, tout effort pour se dégager

¦ du parti pris représente quelque
chose de grand. De part et d'autre,
chez les occupants comme chez les
occupés, le parti pris offrait  la pente
facile d'une habitude séculaire. Peu
de directives furent  données aux ser-
vices français culturels lors de leur
installation , en dehors de l'initiative.
Et cette initiative a trouvé son dé-
bouché naturel , dans le fonctionne-
ment de l'Information (le journal les
« Nouvelles de France » tire à 250
mille et l'édition de langu e alleman-
de ne fournit que la moitié des
demandes dans les autres zones oc-
cidentales) , dans la méthode d'édu-
cation et d'instruction de la jeunesse
et dans les relations artistiques.

« Tout était a créer, même la ré-
sistance à la bureaucratie, qui n'est
pas la plus facile », me disait un
homme tout jeune , chargé du sport
dans notre zone d' occupation. Son
bureau donnait sur les innombrables
arbres du parc , tap isserie végétale,
chatoiement de couleurs allant de
l'argent des bouleaux à l'or des chê-
nes sur les collines et mis en relief
par la noirceur violacée du ciel.
« Après l'e f fondrement  psychologi-
que provoqué par la reddition, le
problème se posait de savoir com-
ment faire  revive normalement un
peuple militaire autrement que par
l'entraînement aux méthodes totali-
taires exclusives. Il fallait  redonner
au sport une fonction objective , com-
me ailleurs dans la plupart des pays
d'Europe. Il fal lai t  établir par le
sport une brèche morale dans le mur
que pendant trente ans les Alle mands
ont contribué à édi f ier  autour d'eux-
mêmes. Séparer le sport de la poli-
tique n'était-ce pas une tâche qui
méritait d'être entreprise ?... »

Elle le méritait , en effet , car le
sport est une phase de la culture et
la France trouve dans la jeunesse
allemande un vif désir de connaître
une culture solide qui ne soit pas
constamment remise en question par
le hasard des armes. Peut-être, dans
cette région vallonnée et forestière,
une nouvelle Europe culturelle ger-
me-t-elle, sans les faiblesses de l'in-
tellectualisme pur , des congratula-
tions platoni ques. L'impression en
arrivant de Paris est qu 'il existe là
une zone qui se trouve à l'abri des
intrigues des cours européennes, qui
s'informe de l'actualité sans en dé-
pendre servilement et où une élite
neuve se forge, par poussée organi-
que de bas en haut , vers la lumière.
Devant ce val de Bade on évoque le
cri de celui qui a consacré sa vie à
l'art de la semence et du germe en
s'aidant de la durée : « Si le grain
ne meurt... »

Louis du VIGNAUX.

MOSCOU, 14 (Reuter) .  — L'écrivain
russe Elia Ehrenbourg écrit dans le nu-
méro de dimanche de la - Pravda » :

Je ne sais pas si le ministre français
de l'intérieur aime le chewing-gum ou si
M. Léon Blum met les pieds sur la table.
Ce que Je sais, en tout cas, c'est que l'es-
prit des gangsters de Chicago est entré au
Palais-Bourbon.

Les socialistes et les catholiques fran-
çais trahissent la France pour un mor-.
ceau de pain américain. Us sont complè-
tement américanisés et se sont Jetés dans
le camp des ennemis du peuple.

Les notes françaises sont rédigées à
Washington pour être ensuite simplement
traduites a. Paris. Si les ministres français
sont choisis par le président du Conseil ,
celui-ci l'est, en revanche, par les Amé-
ricains.

Un article injurieux
d'un publiciste russe à l'égard

des socialistes
et des catholiques français

Programme républicain
contre l'inflation

WASHINGTON , 14 (A.F.P.). .— Les
sénateurs républicains ont annoncé la
mise au point d'un programme de lutte
contre l ' inflation , sans avoir recours au
rationnement ou au contrôle des prix. Ce
programme constitue une contre-propo-
sition au programme présenté par le
président Truman et peut se résumer
ainsi : Augmentation de la production;
suppression des dépenses non indispen-
sables ; abaissement de la dette publi-
que et réduction des impôts ; réduction
des exportations — en particulier celles
qui sont destinées aux pays n'ayant pas
souffert  de la guerre ; arrêt du gon-
flement des crédits bancaires ; limita-
tion de l'extension des crédits aux con-
sommateurs ; soutien du programme vo-
lontaire en vue d'éviter le gasp illage des
produits alimentaires ; prolongation
d'un an du contrôle des prix et loyers.

Mort de M. Baldwin
L'homme qui fit abdiquer Edouard VIII

ancien chef du gouvernement
anglais d'avant-guerre

LONDRES, 15 (A.F.P.). — Lord Bald.
win , ancien leader dn parti conserva-
teur , est mort dimanche matin à sa
résidence d'Astley Hall, près de Stour.
port-on-Severn.
La carrière de lord Baldwin
STOURPORT - ON - SEVERN (Worccs-

tershire), 15 (Reuter). — Lord Bald-
win , a été trois fois premier ministre
entre les deux guerres mondiales , leader
du parti conservateur. On l'appelait
communément Stanley Baldwin . Il était
souffrant lorsqu 'il se retira de la vio
politique en 1939. Son successeur d'alors,
au siège de premier ministre , fut  Ne-
ville Chamberlain. Baldwin fut créé
lord au moment de sa démission. On se
rappelle le rôle de premier plan qu 'il
joua , en 1936, lors de l'abdication
d'Edouard VIII.

C'est à l'âge de 41 ans que Stanley
Baldwin devint député conservateur aux
Communes, réélu pendant  29 ans par la
même circonscription électorale. Il de-
vait être premier ministre pendant dou-
ze ans. Il entra au gouvernement pen-
dant la première guerre mondiale et fut
alors grand argentier dans le cabinet de
1922. Il devait succéder, pour un laps de
temps d'ailleurs, à Bonar Laws, démis-
sionnaire à la présidence du cabinet,
mais dut céder la place à Ramsay Mac
Donald à la tête d'un gouvernement tra-
vailliste minoritaire.

A. la  chute de Mac Donald , lors des
élections générales , Baldwin reprit son
poste à la présidence du conseil pour le
conserver jusqu 'en 1929, année qui mar-
qua le retour au pouvoir des travail-
listes.

En pleine crise économique, en 1931,
Balwin fit partie du cabinet de coali-
tion Mac Donald et fut  élu premier mi-
nistre en 1935 au gouvernement de coa-
lition nationale.

D E R N I È R E S  D É P Ê C H E S  DE LA N U I T

Autour du monde
en quelques lignes

En FRANCE, dans un discours qu'il
a prononcé à Mâcon, M. Maurice Tho-
rez s'est posé en défenseur de la pay-
sannerie française, réclamant pour'cllo
une fixation raisonnable du prix de ses
produits et une modification de sou ré-
gime fiscal.

La police a arrêté à Toulouse quatre
bandits Qui ont sur la conscience le
meurtre de deux cents person nes.

Une quarantaine de détenus de droit
commun se sont évadés de la prison de
Bauge (Maine et Loire). Quatorze d'en,
tre eux ont été rattrapés par la police,

M. René Mayer, ministre des finan-
ces, a poursuivi ses consultations en
vue de régler le problème des salaires
et des prix.

En ANGLETERRE. le prix de vento
du charbon d'exportation a été aug-
menté de 25 schillings par tonne.

Prononçant un discours à un con-
grès d'agriculteurs espagnols, le géné-
ral FRANCO a déclaré qu'il est indis-
pensable de combattre la spéculation
et d'intensifier la production agricole
afin de redresser la situation économi-
que du pays.

Le comité olympique suisse communi-
que dans' sa séance du 13 décembre 1947
à Saint-Moritz, que le bureau du C.
O. S. a pris position au sujet de la
question de la ^participation américaine
au tournoi de hockey sur glace des jeux
d'hiver de Saint-Moritz de 1948. Cette
position se résume comme suit :

1. «L'Amateur Hockey Association», seul
membre américain de la Ligue interna-
tionale de hockey sur glace, est par con-
séquent seule admise à déléguer une équi-
pe aux Jeux olympiques d'hiver de Saint-
Moritz, conformément à la décision prise
à Stockholm en juin 1947.

2. L'inscription de la « A. H. A. », parve-
nue eu temps utile au C. O. S. est admise.

3. La décision du Comité olympique
américain du 3 décembre 1947, selon la-
quelle les athlètes américains de tous les
autres sports ne participeraient pas aux
jeux de Saint-Moritz, si l'Inscription de
l'« A H. A. » était admise par le C. O. S.,
est sans effet sur la décision du C. O. S.

4. Cette décision du C. O. S. est Irré-
vocable; le C. O. S. donne à la Ligue in-
ternationale de hockey sur glace l'assu-
rance que le tournoi cle hockey sur glace
des jeux d'hiver de Saint-Moritz aura Heu
et que les athlètes de l'A. H. A. seront ad-
mis à y participer pour autant que leur
qualité d'amateur y était admise par In
Ligue Internationale de hockey sur glace.

Communique
du Comité olympique suisse

I L A  VIE
WA TiOlSALE |
Le rationnement du savon

est supprimé
BERNE. 13. — L'Office de guerre

pour l'industrie ot Je travail communi-
que :

Le rationnement du savon ordinaire
en morceau sera aboli le 16 décembre
1947. Ainsi disparaîtra l'ultimo mesure
qui restreignait encore la vente et l'em-
ploi du savon et des produits à lessive.

Le réquisitoire du procureur
au procès de Lucerne

LUCERNE, 14. — La Cour pénale fé.
dérale a entendu , comme dernier té-
moin , au procès do Lucerne, lo colonel
commandant de corpK Wille. Celui-ci a
aff i rmé que Riedweg est allé en Alle-
magne probablement par idéalisme poli-
tique. Le colonel , qui Vit Riedweg à
Berlin en 1943, confirma aux supérieurs
de or> dernier, sur la demande même do
Riedweg, la volonté absolue do la Suis-
se de défendre sa neutralité et son in-
dépendance. Le colonel Wille a eu per-
sonnellement l'impression que Riedweg
n'a jamai s agi contre la Suisse mais
toujours en sa faveur.

Le procureur de la Confédération fl
requis ensuite 18 ans do travaux for-
cés contre Franz Riedweg (qui nVst
pas présent), 10 ans do la même peine
contre Hoinrich Biioler, venant s'ajou-
ter aux 4 ans de travaux forcés pro-
noncés en 1944 par la Cour pénalo fé-
dérale, et 20 ans de travaux forcés con-
tre Emile Benz (qui n'est pas présent) .

Tous les inculpés sont reconnus cou-
pables d'avoir porté atteinte à l'indé-
pendance de la Confédération et d'avoir
milité pour l'enrôlement au service de
l'étranger.

Lie rationnement des pro-
duits laitiers serait supprimé
au printemps. — ZURICH 14. Le
chef do la section du lait et do la pro-
duction laitière, M. Langhard. a parlé
dos questions qui se posent aujourd'hui
dans ce domaine, soulignant en particu-
lier que la production laitière avait
franchi le stade le plus difficile.

La production et lé débit du lait se
sont organisés à la perfection pendant
la guerre. Il est possible aujourd'hui
d'assurer lo ravitaillement du pays en
lait et la fabrica tion des produits lai-
tiers. • .

Bien quo la production de fromage
se soit ressentie de la sécheresse de cet
été, on peut compter sur la suppression
du rationnement au printemps pro-
chain. D'autre part, il sera possible en
général de rapporter les mesures de ra-
tionnement du lait et de ses produits
dans un bref délai.

Mais il importe à l'agriculture do
fixer les prix selon le principe des cais-
ses de compensation. De plus, on pour-
suivra les efforts déployés en vue d'amé-
liorer la qualité de nos produits agri-
coles, ce qui implique toutefois uno cer-
taine hausse dos prix.

Mort de l'ancien président
de la Banque nationale. —
WINTERTHOUR , 11. A l'âge do 73 ans
est décédé jeudi après-midi, le profes-
seur Gottlieb Bnchmann , ancien con-
eoililer national , ancion président du di-
rectoire et du conseil bancaire de la
Banque nationale suisse.

Conférence Gerlôtai
Neuchâtel compte en ce moment parmi

ses hôtes un éminent Intellectuel hongrois,
M. E. Gerlôtai professeur à l'Université de
Debrecen. Spécialiste de la littérature fran-
çaise, M. Gerlôtai a publié déjà un livre sur
Venhaeren et en achève un autre sur Va-
léry. Rédacteur de la revue « Hélicon », M.
Gerlôtai a grandement contribué au pres-
tige de la littérature française en Hongrie,
où il a maintenu pendant les aûnées de
guerre un centre de culture libre et lnter r
nationale. Le public cultivé sera heureux
d'entendre la conférence qu 'il fera à l'Uni-
versité sous ce titre « Méditation valéryen-
ne — une méthode conforme au classicis-
me poétique. » '

Georges Ullmer s\ Neuchfttel
La direction du restaurant Beau-Rivage

et cabaret Tlp-Top, à Neuchâtel , a pu
s'assurer pour mard i 16 décembre un uni-
que gala de la chanson française avec la
grande vedette, Georges Ullmer. Très con-
nu par ses nombreuses auditions à la ra-
dio, et surtout par ses nombreuses com-
positions qui firent le tour du monde, tel-
les : « Pigalle », « J'ai bu », « C'est loin
tout ça », « Un monsieur m'attendait »,
etc.. Georges Ullmer est appelé commu-
nément l'ambassadeur de la chanson fran-
çaise.

En lever de rideau, M. Ch. Jaquet, l'ani-
mateur du cabaret Tip-Top présentera
Christian Genty, l'inimitable imitateur
parisien ;t la charmante Colette Gaza, du
__,'_&:-% des Capucines à Paris.

Communiqués
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NICOSIE (Chypre), 15 (A.F.P.). —
Millo sept cents acr<?s de terrain, dans
lo district do Larnaca, viennent d'être
relovés par la Royal Air Force dans lo
dessein d'établir à cet endroit un gigan-
tesque aérodrome mili taire.  Cet aéro-
drome servirait de centre à la R.A.F.
après l'évacuation do la Palestine.

Un grand aérodrome
sur l'île de Chypre

>
Contre la constipation et la mauvaise
haleine, les comprimés

GETROLAX
remplacent la limonade purgative. Us
ne donnent pas de coliques.
Dissoudre les comprimés dans environ
150 gr. d'eau bouillante.
Cette limonade est très agréable par
son goût au citron ou à la framboise.
Dans toutes les pharmacies.

V >

Le cours de graphologie
de Mlle Reinhardt

n'aura pas lieu ce soir
Beau Rivage - Neuchâtel

Mardi 16 décembre, à 20 h. 30
UNIQUE GALA avec

GEORGES ULLMER
l'ambassadeur de la chanson française,

CHRISTIAN GENTY
l'inimitable imitateur des Deux Anes

COLETTE GAZA
du Cabaret des Capucines de Paris

Le spectacle sera présenté par
CHARLES JAQUET du Cabaret Tlp-Top

Le nombre des places étant limité,
prière de retenir vos places d'avance

Tél. (038) 5 47 65

Le Conseil communal, représenté par
quatre de ses membres en tête desquels
se trouvait M. Georges Béguin, président
de la ville, ainsi que la presse, étalent
conviés samedi matin par la direction
d'Ebauches S. A., à visiter les locaux ré-
novés de la maison du colloque (1, fau-
bourg de l'Hôpital), elle-même entière-
ment restaurée par les bons soins des ar-
chitectes Wavre et Carbonnler. Cet Im-
meuble, qxii appartient à la Fondation
ouvrière d'Ebauches S. A., abrite doréna-
vant, outre les services de la dite fonda-
tion , la direction générale de la grande
entreprise neuchâteloise en même temps
que quelques autres secteurs de son ac-
tivité. C'est sous la conduite de M. Syd-
ney de Coulon, conseiller national , direc-
teur général, et de M. Handschin, adjoint
à la direction, que se fit cette instructive
visite. Nous avons pu nous convaincre que
la rénovation a été magnifiquement exé-
cutée, qu'il a été tenu compte du carac-
tère historique de l'Immeuble et que la
surélévation d'un étage n 'a fait que lui
donner, l'aspect Imposant qui lui permet-
tait de' s'intégrer au quartier.

Dans un local s'ouvrant sur la cour In-
térieure, une surprise nous attendait. De
très nombreux contremaîtres et ouvriers
appartenant à toutes les entreprises qui ,
plus de deux ans durant œuvrèrent à la
restauration de la maison du colloque
(maçonnerie, menuiserie, décoration, ameu-
blement,, etc.), avaient été conviés par les
organes directeurs d'Ebauches S.A. M. S. de
Coulon leur adressa quelques fortes paroles
pour les remercier, M. Carbonnler. en tant
qu'architecte, répondit de manière aussi
pertinente que spirituelle; puis 11 fut pro-
cédé k la distribution de montres desti-
nées à tous les ouvriers qui avalent tra-
vaillé pendant un certain nombre de jours,
tandis que les autres recevaient uri sou-
venir. Une aimable collation fut ensuite
offerte à tout le monde et se déroula dans
la plus charmante ambiance, cependant
au'un ouvrier — au nom de ses camara-
des — remerciait. Comme nous le disait
un conseiller communal en sortant, si
toutes les malsons, à l'occasion, procé-
daient de la sorte et témoignaient en gé-
néral du même esprit de solidarité profes-
sionnelle, la « question sociale » serait ré-
solue I

A Ebauches S. A.

CARNET DU JOUR
Université : 15 h. 1S. Conférence de M. E.

Gerlôtai.
Théâtre : 20 h. 30. « N'écoutez pas Mesda-

mes ».
CINEMAS

Rex : 20 h. 30. Pont Carrai.
Studio : 20 h. 30 Les portes de la nuit.
Apollo : 20 h. 30. Tarzan et la chasseresse.
Palace : 20 h. 30. On ne meurt pas comme

ça.



Un pain délicieux...
PATISSERIE DES

CHAVANNES 16

Vin de

Neuchâtel 1946
1er choix, er. bouteilles,
à vendre. H. Détraz-Mul-
ler, viticulteur la Cou-
dire. Tél. 5 46 70.

A vendre

POUSSE-POUSSE
beige, en très bon. état,
avec capote et sac de cou-
chage, au prix de 35 fr.
S'adresser à Mme Lucien
DUrig, les Prises de Mon-
talohez.

S
Robes vedettes

en lainage

29. 39. 49.-

Conservatoire de Neuchâtel
*

AULA DE L'UNIVERSITÉ
MARDI 16 DÉCEMBRE, à 20 h. 15

et VENDREDI 19 DÉCEMBRE, à 20 h. 30

Auditions de Noël
Classes secondaires, supérieures et virtuosité

Entrée libre, programme à l'entrée.
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Voua qui souffrez de rhumatisme, lumbago, goutte,
douleurs musculaires, torticolis, prenez UROZERO ,
le remède éprouvé et recommandé par les médecins.
UROZERO dissout et évacue l'acide urlque. Toutes

| pharmacies : Comprimés Fr. 8.50, Cachets Fr. 2.40,
Uniment Fr. 2.40.

Visitez notre grand rayon sp écial de vêtements
pour fille ttes. Vous y trouverez un choix

merveilleux en

ROBES et MANTEAUX
Manteaux à capuchon pour fillettes
exécutions soignées en lainage très bonne qualité,
entièrement doublés, teintes mode, longueurs 60 à ISA
100 om. depuis "«*¦ 
Augmentation de Fr. 4.— par 5 cm.

Charmantes ROBES pour fillettes
coton écossais molletonné. Grandeur 60 lOilw
Augmentation de Fr. —.75 par 5 cm. jusqu'en 100 cm.

Ravissantes ROBES pour fillettes
exécutées dans un splendide lainage, PURE LAINE 4Q EA
toutes teintes mode, grandeur 60 depuis fcwiWW
Augmentation de Fr. 2.— par 5 cm. jusqu'en 100 cm-

H EU C M « T E L

L'ORCHESTRE «Tourbillon Musette»
(trois musiciens)

cherche engagement pour les fêtes de l'An
S'adresser à Francis Bonzon, Neubourg 19, Neuchâtel

SIGNEZ LE REFERENDUM
CONTRE LE VOTE DES FEMMES
Les électeurs domiciliés dans la circonscription communale de
Neuchâtel - Serrières - la Coudre peuvent signer les listes dans

les dépôts suivants :

Magasin de tabacs Isoz
(sous l'hôtel du Lac)
Cercle national
Cercle libéral

Restaurant du Concert (l'Escale)
Café du Drapeau neuchâtelois, Chavannes

On peut demander des listes en écrivant à Case postale 431,
à Neuchâtel.

_m̂ ^^^^g^^mmm.m^^^-m_^—m_m—m—^—mmm_—_————m_—_____mm_w-m^^Ss^^.^^^m-mm--mm^.^^m^mm^m^mm^^mmmmm.

De grâce graissez-moi:

:i

dit k moteur qui gèle.

Ses vœux seront comblés avec la

Single Shell
I 1

Avis imp ortant
à nos abonnés

Tous nos abonnés reçoivent ces jours, encarté dans
leur journal , un bulletin de versement au moyen du-
quel ils peuvent , sans frais , renouveler leur abonnement
à la « Feuille d' avis de Neuchâtel » pour 2948.

Nous les invitons à ne pas attendre les journées char-
gées de f in  décembre po ur passer aux guichets des
of f ices  po staux. En procédant maintenant à leurs paie-
ments, ils éviteront des per tes de temps et n'auront pas
à se préocc uper de cette question pendant les fêtes .

Le nouveau tarif des abonnements pour 1918 est le
suivant :
1 an, Fr. 26.— ; 6 mois, Fr. 13.20 ; 3 mois, Fr. 6.70

ADMINISTRATION DE LA
« FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL ».v _̂ )

Il N'ACHETEZ PAS il
I LE DIMANCHE I

f  \
1
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A NE UCHA TEL ET DANS LA RÉGION
 ̂ • 

AP JOUR LE JOUR

Non... l 'honnêteté
n'est pas morte !

Dans un grand magasin de la ville ,
l'autre soir, une jeune vendeuse fa-
tiguée par une longue journée au ser-
vice du public , commit une assez
lourde erreur — à son détriment —
sur le « bulletin » d' une également
jeune cliente. Rentrée chez elle , cette
dernière f i t  ses comptes et s'aperçut
de l'erreur. Elle n'eut de trêve , le len-
demain matin, avant d' avoir pu se ren-
dre auprès de la jeune vendeuse lui
payer son dû. Et comme on la fé li-
citait de ce beau geste , elle trouva
cette réponse : Ne devons-nous pas
faire aux autres ce qu'on voudrait
qu'ils nous fassent ? En réalité , belle
leçon de probité que donne une p e-
tite dactylo.

NEMO. ,

\

IA VILLE |
BOUDRY

Tribunal de police
(c) Le tribunal de police du district de
Boudry a tenu audience la semaine der-
nière.

W. F. qui a pris deux truites du lac
pendant la période où leur pêche est In-
terdite et ne reconnaît le Tait qu'après
maintes dénégations est condamné à 50 fr.
d'amende et aux frais, 14 fr. 50.

A. C, négociant, a livré du vin étranger
dans des tonneaux ne portant pas les in-
dications prescrites : contenance en litres,
tare, millésime, etc. Le prévenu ne croyait
pas agir contrairement au statu t des vins
qui a subi de nombreuses modifications.
Toutefois en transvasant son vin dans des
quartants d'origine, U aurait dû les faire
vérifier et poinçonner. A. C. payera une
amende d'ordre de 20 fr . et 15 fr . de frais.

Avant le lever du Jour, Mie D. B. se
rendait à Genève en automobile avec son
père, lorsqu'à la sortie de Boudry ses pha-
res ne fonctionnèrent plus. La Jeune auto-
mobiliste roula tout de même en direction
de Bevaix où son père connaissait un ga-
ragiste. Mlle B. continua en tenant le mi-
lieu de la chaussée. Malheureusement, au
haut des Tilles sur Boudry, un cycliste ve-
nant de Bevaix. sans lumière non plus,
heurta l'auto, fut projeté sur la chaussée
et blessé à la tête et aux genoux. Les au-
tomobilistes le firent reconduire k son do-
micile. Mlle D. B. devra payer 15 fr. et 2/3
des frais, 16 fr . 70. Le cycliste, E. J. 5 fr.
d'amende et un tiers des fraist 8 fr. 40.

Le mécanicien W. Z. traversait Colom-
bier en circulant au milieu de la rue des
Vernes avec son camion quand un automo-
biliste, débouchant de la rue du Sentier,
entra en collision avec lui. D n'y eut pas
de blessés, mais les dégâts furent Impor-
tants. W Z. qui ne tenait pas sa droite,
mais avait klaxonné avant le croisement,
payera 10 fr. d'amende et le tiers des frais,
19 fr. 10. tandis que l'automobiliste A. V.
que sa vitesse exagérée avait empêché de
freiner à temps, est condamné à 15 fr .
d'amende et aux 2/3 des frais, 38 fr. 20.

Un vendredi de novembre, k 18 heures,
F. H. déjà complètement Ivre, a fait du
scandale devant le café des Platanes près
de Chez-le-Bart. Il est menacé de se voir
interdire la fréquentation des auberges et
condamné à 10 fr. d'amende et aux frais,
6 fr.

VIGNOBLE

(c) Sous la présidence de M. F. Stucki, le
Conseil général s'est réuni vendredi soir,
appelé à se prononcer sur :

Budget de 1948 qui se présente comme
suit : recettes 603,846 fr., dépenses 614,174
francs 45, d'où un déficit présumé de
10,322 fr . 45 contre 15,512 fr. 75 en 1947.
Recettes et dépenses sont en augmentation
de 60,000 fr. environ sur celles de 1947.

Le rendement de l'impôt est en progres-
sion du fait de l'augmentation des salai-
res. H a été tenu compte, dans les estima-
tions, des nouvelles déductions votées ré-
cemment par le Grand Conseil. Le manque
à gagner en résultant est supputé à 8000
francs environ.

Une somme de 8C00 fr. est prévue pour
permettre d'améliorer certains tronçons de
route.

En 1947, il a été Inscrit au budget une
somme symbolique de 1000 fr. pour les
fêtes du Centenaire. A ce Jour, la situation
se précise et il semble que la dépense at-
teindra environ 2 fr. par habitant. Il s'ag't
d'une contribution à l'œuvre de la maison
des Jeunes de 1 fr . par tête de popula-
tion et des frais divers pour cortège et par-
ticipation à la création d'une fontaine
commémorative au chef-lieu du district.

Après, quelques demandes portant sur
des points de détail, et des explications du
Conseil communal, le budget est adopté
à l'unanimité.

Correction du tournant de la rue des
Vernes. — Un crédit de 10,000 francs est
mis à la disposition du Conseil communal
pour la correction de ce tournant. C'est au
cours de la séance du 7 mars 1947 que le
Conseil général avait renvoyé la question
de la correction de cette rue au Conseil
communal pour nouvelle étude. L'exécutif ,
après une étude approfondie, propose donc
de corriger le tournant à la bifurcation rue
des Vernes-rue de Chaillet , cette première
correction ne compromettant pas l'avenir,
puisque c'est à cet endroit que commen-

, ce le tracé de la route prévue aa plan
d'alignement. Cette correction prévolt en-
core une sérieuse amélioration au tournant
du chemin dit « Les Battleux », précisé-
ment à l'endroit le plus difficile pour la
circulation.

Aménagement d'une place de gymnasti-
que et de sport. — H y a environ trois
ans, notre société de gymnastique solli-
citait l'Installation de l'eau et de l'électri-
cité sur son emplacement d'exercice au
Triangle des Allées. Le Conseil communal
a étudié la question et a constaté que
pour différentes raisons et plus spéciale-
ment pour tenir compte de l'éloignement
de cette place de la halle de gymnastique,
elle ne remplissait que bien imparfaite-
ment les conditions requises d'un empla-
cement de gymnastique idéal. En exami-
nant dans son ensemble la question de la

gymnastique, non seulement dans nos so- '
clétés, mais surtout dans nos écoles, le
Conseil communal constate que les élèves
des écoles n'ont à leur disposition aucune
place de gymnastique répondant aux exi-
gences modernes. De ces faits, l'exécutif
a conclu qu'il n'était pas indiqué de dé-penser une assez grosse somme pour ob-
tenir un résultat médiocre aux Allées et

.11 a été amené à chercher une autre solu-
tion. Il est arrivé à la conclusion, en élar-
gissant le cadre primitif du problème,
qu'il fallait envisager l'aménagement
d'une place de gymnastique et de sport
pour toute notre Jeunesse et 11 a Jeté son
dévolu sur un terrain dans le voisinage
du collège et appartenant à notre com-
mune. Après une étude approfondie, et
sur les conseils de divers experts pour la
construction de places de gymnastique, le
Conseil communal demande maintenant
au Conseil général d'approuver le rapport.
Un plan affiché dans la salle permet au
Conseil général de se rendre compte de
la création de cette place par le détail .
Un crédit de 37,000 francs est demandé
pour la création de la place en question.

La prise en considération du rapport
étant demandée par vote au bulletin se-
cret, le résultat donné est le suivant : 20
oui contre 6 non. Finalement le crédit est
voté. ¦

Au Conseil général de Colombier

Observatoire de Neuchâtel. — 13 décem-
bre : Température : Moyenne : 4,1; min.:
0,9 ; max. : 0,5. Baromètre : Moyenne :
723,2. Vent dominant : Direction : nord-
est; force : modéré à fort par moments jus-
qu'à Ï9 heures. Etat du ciel : couvert à
très nuageux.

14 décembre. — Température : Moyenne :
1,7 ; min. ; 0,9 ; max. : 6.0. Baromètre :
Moyenne : 724,5 . Vent dominant : Direc-
tion : nord-est ; force : modéré à fort.
Etat du ciel : Très nuageux à nuageux
pendant la Journée ; clair le soir.

Hauteur du baromètre réduite â zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719.5)

Niveau du lac, du 12 déc., à 7 h. 30 : 429.72
Niveau du lac, du 13 déc., à 7 h. 30 : 429.71
Niveau du lac du 14 déc., à 7 h. 30: 429,70

Prévisions du temps : Nord des Alpes' :
nébulosité variable, assez forte le long des
Alpes. Ailleurs, par endroits, peu nua-
geux. En altitude, au-dessus de 1500 à
2000 mètres environ , ciel en général se-
rein. Bise faible à modérée en Suisse alé-
manique, modérée à forte en Suisse ro-
mande. Plus froid.

Observations météorologiques

VICTIME DE SON PROMPT DÉVOUEMENT

Un tragique accident s'est produit
samedi matin aux Sablons. II a coûté'
la vie à un jeune et robuste ouvrier :
Fernand Macherel , âgé de 28 ans, d'Au-
tigny (canton de Fribourg), célibataire .

Un sous-contremaître et un ouvrier
du service des eaux et du gaz tra-
vaillaient près d'une chambre souter-
raine située tout à côté du grand ar-
bre «au carrefour Sablons-Parcs-Boine.
Le premier descendit dans la ebambre
à gaz profonde de 2 m. 20, tandis que
le second regardait par la petite ou-
verture qui se trouve au milieu de la
chaussée.

Le sous-contremaître, nommé H. J.,
se trouva mal et son camarade appela
à l'aide. Quelques ouvriers occupés à
une vingtaine de mètres de là, au bé-
tonnage d'une chambre de téléphone
sur le chantier du Terreaux-Boino ac-
coururent..

Le premier, Macherel se porta sans

hésiter au secours de H. J. et descendit
dans la chambre. Il parvint à le ra-
mener à moitié intoxiqué par les éma-
nations de gaz.

Mais so trouvant mal k son tour, il
retomba et perdit bientôt connaissance.

Lorsqu'on parvint, au bout d'envi-
ron vingt minutes, à le ramener à la
surface, on le transporta immédiate-
men t à l'hôpital des Cadolles au moyen
de la voiture de police.

Hélas ! victime de son dévouement,
Fernand Macherel est mort dans la
soirée.

La police locale, appelée à 10 h. 50,
s'est rendue aussitôt sur les lieux avec
la voiture et le pulmotor ; c'est avec
cet appareil précieux qu'on parvint à
ranimer le sous-contremaître.

La gendarmerie se rendra ce matin ,,
sur les lieux pour faire une enquête.
II faut en attendre les résultats pour
être fixé sur les causes do cet accident
mortel.

lin ouvrier mortellement intoxique
par des émanations de gaz au Terreaux-Boine

La société gymnasiale de « Néoco-
mia _ • a fêté samedi son 80me anniver-
saire. Un fort gai souper a été servi à
Auvernier.

Dimanche blanc à Chaumont
(c) Après la journée relativement douce
do samedi. Ja neige fondante avait ge-
lé à nouveau et s'était assez fortement
« eroûtée ». Malgré cet état défavora-
ble, hier, des skieurs sont montés à
Chaumont. Et. en ce premier dimanche
de sports d'hiver, le funiculaire a pu
déjà organiser quatre courses spéciales.

La route dès mi-côte est, couverte de
neige dure et de glace qui forment une
piste de luge magnifique quoique cour-
te. Elle n'est par contre pas recomman-
dabla aux motocyclettes. Témoin l'aven.
turo d'un habitant de la ville qui , après
une montée fort mouvementée, préféra
confier sa machine et sa personne au
« funi »POUT regagner son domicile.

. « Bïéocomia » octogénaire

A la Société neuchâteloise
de géographie

La Société neuchâteloise de géogra-
phie tenait samedi après-midi , en le
grand auditoire des lettres, son assem-
blée générale annuelle sous la prési-
dence du professeur Jean Gabus. Dans
une première partie administrative, il
ressortit du rapport financier surtout
que l'apport de nouveaux membres
était nécessaire 6i l'on voulait arriver
à faire face aux charges toujours plus
grandes de la société. Le comité fut
ensuite réélu ; on note toutefo is les
démissions de MM. F. Lœw, secrétaire
en charge depuis dix ans, et Alfred
Chapuis, ancien professeur. Furent ap-
pelés à les remplacer deux jeunes : Mlle
A.-M. Dorier et M. Fortmann.; ensuite
de quoi , il fut décidé de décerner le
titre de membre honoraire à M. Char-
les Biermann, ancien professeur de géo-
graphie à rUniversdté.

Pour la seconde partie de sa séance,
la Société neuchâteloise de géographie
avait l'honneur de recevoir M. Ren é
Gouzy, l'éminent et énergiquo voya-
geur, qui . à plus de soixante-dix ans,
n'a pas craint d'affronter les rigueurs
d'un voyage dans les régions grandio-
ses mais farouches et dangereuses des
canaux de Patagonie, du détroit de
Magellan et de la Terre-de-Feu, dont .
il sut nous faire un récit captivant
rehaussé par des projections suggesti-
ves. Celles-ci révélèrent , par exemple,
ces paysages à la fois polaires et al-
pins dont la désolation ne rebute pour-
tant pas quelques Européens, et en par-
ticulier des Suisses, à habiter cette
ville de Punta-Arenas (53° latitude sud)
qui se flatte d'être la plus m éridionale
du globe.

M. Gouzy s'arrêta plus spécialement
sur la vio des indigènes nomades de
ces régions, les Fuégiens (Onas, Ala-
kaloufs et Yagans). caractérisés par
leur genre de vie extrêmement pri-
mitif. Principalement chasseurs très
experts de guanakos (camélidés dont
ils tirent leur nourriture presque ex-
clusive et le moyen de se vêtir et de
6'abriter très sommairement contre les
intempéries de ces régions de « pluies
éternelles » avec leurs fourrures), ces
Fuégiens ont en général une vie adap-
tée à là rigueur et même à la désola-
tion de leur milieu . Do ces régions
pourtant inhospitalières et terribles
qui luttèrent de force, autrefois par
exemple, avec les caravelles de Magel-
lan , M. René Gouzy 6ut nous commu-
niquer et la beauté et la nostalgie sur-
tout, qui est le critère de l'intérêt et
du plaisir qu'on trouva à l'écouter.

J.-D. P.

Une conférence
de M. René Gouzy
sur la Patagonie

Les deux agents de la sûreté neuchâ-
teloise qui étaient partis mercredi ma-
tin de Planeyse pour Paris sont ren-
trés hier entre 12 h. et 13 h. Us ont
fait bon voyage à bord do l'excellent
« Bonanza ». quatre places, do la
« Transair» que pilotait M. Gérard de
Chambrier.

Ils ont tout lieu d'être contents
d'avoir usé do co moyen do déplace-
ment extrêmement rapide, car s'ils
étaient arrivés un quart d'heure plus
tard à l'adresse qu'ils ' s'étaient fixée
comme but, ils essuyaient un échec.
Le malfaiteur qu'ils sont parvenus à
arrêter avai t déj à fai t sa valise, avait
mis son manteau et étai t prêt au dé-
part, alerté par un entrefilet de la
presse française.

L'interrogatoire comme la suite des
investigations parisiennes sont mainte-
nant du ressort de la sûreté nationale
française. Vraisemblablement, le juge
d'instruction de Neuchâtel n'aura plus
besoin de déléguer des agents outre-
Doubs pour le moment. Mais, bien en-
tendu , le contact le plus étroit est
mai ntenu entre Paris et Neuchâtel.

Les pistes suivies apparaissent de
plus en plus comme les bonnes et les
agents John Huguenin et Perrin ont
pu confirmer à leur arrivée que l'en-
quête semblait évoluer très favorable-
ment.

Retour de Paris
des deux agents neuchâtelois

à la recherche des
cambrioleurs de la bijouterie

Vuille

GENEVEYS SUR-COFFRANE
Chasse à l'homme

Un voleur vient d'être arrêté, dans le
Val-de-Ruz, dans des circonstances mou-
vementées.

Lancés à la poursuite d'un individu
qu'ils soupçonnaient d'avoir cambriolé
un chalet , deux gendarmes sont parve-
nus à mettre la main au collet du
fuyard près des Gencveys-sur-Coffrane.
L'individu , absolument exténué, avoua
être l'auteur du cambriolage commis au
chalet des Amis de la nature, à la Ser-
ment, et dans plusieurs autres immeu-
bles. II s'agit d'un nommé M. M., âgé de
45 ans.

| VAL-DE-RUZ |

Facilités
pour se rendre en France

(c) Le bureau de la brigade de gendar-
merie, à Môtiers, est maintenant autori-
sé à délivrer, contre paiement et la pré-
sentation d'une pièce d'identité avec
photographie (passeport périmé depuis
dix ans au plus, permis de conduire,
permis de chasse, carte de voyageur,
etc.) des laissez-passer valables un jour
pour les personnes qui désirent se ren-
dre dans la zone frontalière française.

En outre, des laissez-pàsser collectifs
peuvent également être obtenus dans les
mêmes conditions mais pour un prix
plus êlové.

NOIRAIGUE
Vente de la paroisse

(sp.) Le produit de notre vente paroissiale
s'élève à 2132 fr . 79, somme qui a été ré-
partie aux œuvres suivantes : lait à l'école
600 fr.; fonds de couture 250 fr.; fonds des
orgues 160 fr.; Mission suisse dans l'Afrique
du sud 500 fr.; Missions de Paris 150 fr.;
Mission de Bâle 150 fr.

Il reste un solde de 332 fr. 79 qui sera
conservé pour les futures ventes et pour
des oeuvres missionnaires.

D'autre part , une petite vente sera orga-
nisée — en supplément — pour essayer
d'écouter les objets qui n 'ont pas été ven-
dus la première fois.

FLEURIER
Ise budget communal

(c) Le Conseil communal va soumettre au
Conseil général le budget pour 1948 qui se
présente de la manière suivante : recettes
1,442,979 fr . 90 ; dépenses 1,528,519 fr. 15 ;
déficit présumé 85,539 fr. 25.

Les amortissements étant prévus k
110,806 fr . 50 et les versements aux fonds
de renouvellement à 10,100 fr.. la diminu-
tion du passif est donc devlsée à 35,367
francs 25.

Signalons qu'une diminution sensible des
recettes est à prévoir, à cause des restric-
tions, dans le rendement des forêts.

Pour les impositions sur la fortune, on
prévoit une augmentation de 11,000 fr . et
sur les ressources de 25,000 fr. malgré la
revision de la loi votée par le Grand Con-
seil.

Selon les prévisions, les subventions pour
constructions nouvelles ont été réduites de
plus de 57,0"10 ft" . Quant à la vente de la
force électrique, on en espère une plus-
value de 10.C00 fr. et pour l'éclairage une
plus-value de 35,000 fr. . une partie de ce
montant devant provenir, du changement
d'horaire entre le bas et le haut tarif car
celùl-cl sera porté jusqu'à 24 heures (au
lieu de 22 heures actuellement) dès le dé-
but de l'an prochain.

Enfin, pour le Centenaire, une somm e
de 10,000 fr. a été Inscrite au budget, dont
5000 fr. en faveur d'une grande salle.

Au cours de la même séance , le Conseil
général devra se prononcer sur la percep-
tion des Impôts communaux que l'exécutif
propose de continuer à encaisser en quatre
tranches, sur une demande d'agrégation et
sur la création de droits de superficie pour
des maisons familiales.

COUVET

Un litige entre
conseillers communaux ?

.
Un différend a surgi entre quatre

conseillers communaux de Couvet et le
cinquième membre do cette autorité.
Voici les renseignements que pulblie la
« Feuille d'avis des Montagnes » à ce
suj et :

S'estimant avoir été mis en cause par
leur collègue, des conseillers commu-
naux B., J., P. et Z. ont demandé au
Conseil général qu'une commission
d'enquête soit nommée. On se souvient
que K * conseiller communal S., qui est
en même temps député et juré fédéral ,
avait porté une plainte contre le gara-
giste K., de Couvet, pou r « fausses dé-
clarations et calomnie ». Le tribunal du
Val-de-Travers a prononcé l'acquitte-
ment pur et simple du garagiste, esti-
mant que la plainte avait été portée
avec une grave légèreté. En plus des
frais do la cause supportés par lui , S.
dut payer 40 fr. à K. en couverture par-
tielle des honoraires d'avocat de ce der-
nier.

Un nouvel épisode de cette affaire va
s'ouvrir par l'action de la commission
d'enquête, si !e Conseil général accède
à la demande qui lui est faite par qua-
tre conseillers communaux.

| VAL-DE-TRAVERS ~|

LE LOCLE

Chez les anciens d'Eglise
(sp) Dans sa' dernière assemblée géné-
rale, notre paroisse a pris la décision
d'élever le nombre do nos anciens
d'Eglise de quarante à quarante-cinq
et même jusqu'à cinquante-deux.

Le feu ù. la Jaluse
Dimanche, à 19 h. 25, le poste des

premiers secours a été alerté, un in-
cendie s'étant déclaré à la Jaluse No 24
dans l'immeuble Magnin. Les agents ont
été assez rapidement maîtres du feu.
Les dégûts ne sont pas très importants.

Le Conseil général a apprécié
les améliorations apportées

aux services industriels
(c) Samedi, le Conseil général du Locle
a consacré son après-midi à la visite
des bâtiments et des installations élec-
triques, machines, moteurs Diesel et il
a constaté que les 464,000 fr. de crédits
qu'il avait accordés à ces services
avaient été bien utilisés.

Ces transformations s'avèrent heureu-
ses, aussi le directeur des services in-
dustriels, M. Jaquet , conseiller commu-
nal , prévoit-il que sur les 700,000 fr. de
salaires qui seront payes en 1948, une
somme de 70,000 fr. pourra pratique-
ment être économisée grâce à ce 10 %
de rendement supérieur.

Alors qu'en 1938 les services indus-
triels du Locle livraient 3 millions de
k\Vh. d'électricité, ils en ont fabriqué
13 millions en 194G !

Quant à la production du gaz qui
était de 607,000 mètres cubes en 1938,
elle passe à 1,058,000 mètres cubes en
1946. Les services industriels avec leurs
ateliers rénovés peuvent aujourd'hu i sa-
tisfaire la clientèle industrielle et le
public et pourra même encore dévelop-
per et étendre ses services. La grande
usine centrale a été transformée en une
usine de transformation de l'électricité
qu'elle reçoit du dehors Des discours
ont été prononcés par MM. Louis Wei-
bel , président du Conseil général, et
Henri Jaquet, chef des services indus-
triels.

»
IA BRÉVINE

Conseil général
(o) Dans sa séance du jeudi 11 décembre,
le Conseil général a adopté le budget 1948
qui se présente comme suit : recettes :
137̂ 339 fr. 50 ; dépenses : 138,004 fr . 40 ;
déficit : 669 fr. 40. Les amortissements se
montent à 5400 fi.

Sont nommés membres de la commission
scolaire : MM. Marcel Pellaton , pour la
Ohâtagne et Roger Dumont, du village.

Crédit et impôt. — Dans le cours de
l'année, 11 a été présenté 30,000 taupes au
contrôle ; le crédit prévu de 500 fr. doit
être porté à 3000 fr.; la différence de 2500
francs est accordée à l'unanimité.

L'impôt communal sera perçu en deux
versements, le premier avant le ler Juin
le second en fin d'année après la taxation
de -l'Etat. Un escompte de 2% sera accordé
aux contribuables qui s'acquitteront dans
les délais prescrits.

Divers. — La place de sports actuelle ne
donnant pas satisfaction, un nouvel empla-
cement a été prévu ; il y aura échange de
terrain portant sur 4000 m2 avec Indemnité
de 200 fr. au propriétaire.

Une installation électrique pour la son-
nerie des cloches sera réalisée au plus tôt.
En attendant, la retraite de 22 heures sera
maintenue, contrairement à la proposition
dil .Conseil communal de la faire sonner à
2>£ heures.

L'agrandissement du cimetière sera étu-
dié par le Conseil communal qui fera rap-
port prochainement.

LA CHAUX-DE-FONDS
Le « Dr Muller » serait

en Suisse
(c) On se souvient que L.-A. M., connu
sous le nom de « Dr Muller », spécialis-
te de la pratique illégale de la médecine
et des recours en grâce devant le Grand
Conseil , s'est échappé, il y a plusieurs
semaines, des prisons de la Chaux-de-
Fonds où il purgeait une peine.

On avait pensé, au moment de l'éva-
sion , que le « Dr Muller » avait franchi
la frontière française. Or, on nous si-
gnale , qu'il y a quelque temps, M. au-
rait été aperçu à Sainte-Croix, localité
qu'il a du reste quittée sans que l'on sa-
che pour quelle destination 1

Une méprise
qui aurait pu être fatale

Croyant avoir trouvé des bonbons,
deux enfants de la Chaux-de-Fonds ont
absorbé des comprirf . es à base de bella-
done qui avaient été prescrits à leur
mère.

Ils ont été aussitôt transportés à
l'hôpital où un traitement rapide et
énergique les a sauvés d'une intoxica-
tion dangereuse.

AUX MOMTACNES

M. et Mme Jean Jakob, du Landeron , ont fêté hier le cinquantième anniver-
saire de leur mariage, entourés de leurs six fils et deux filles, tous mariés et
accompagnés de leurs maris et femmes. Avec les quinze petits-enfants pré-
sents, cela faisait réellement une réunion impressionnante ! Sauf un des fils ,
qui habite Yverdon , leurs autres enfants sont établis au Landeron ou à la
NeuvevUle et quatre sont abonnés à notre journal. Le père et quatre des fils

sont vignerons et possèdent chacun un domaine viticole.

UNE BELLE FAMILLE!

Au revoir.
Repose en paix, chère épouse,

maman et sœur.
Monsieur Constant Favre ;
Madame et Monsieur H. Brassat-

Lapeyrière, à Limeyrat (Dordogne) ;
Monsieur Marcel Favre ;
Monsieur André Favre et sa fiancée ;
Madame et Monsieur Léon Nicole,

leurs enfants et petits-enfants, à Genève,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
font part de la perte douloureuse

qu'ils viennent d'éprouver en la per-
sonne de

Madame Marthe FAVRE
née GLUCK

leur chère épouse, maman, belle-mère,
sœur, belle-sœur, tante, nièce, cousine et
grand-tante, que Dieu a reprise tran-
quillement à Lui, dans sa 69me année.

Neuchâtel et Chailly-sur-Lausanne, le
11 décembre 1947.

Je suis la résurrection et la vie ;
celui qui croit en mol vivra, quand
même il serait mort

Saint Jean XI, 25.
L'incinération aura lieu lundi 15 dé-

cembre, à Lausanne.
Domicile mortuaire : Asile Eben-

Hezer III, à Chailly, où un culte sera
célébré le lundi 15 décembre, à 10 h. 30.

Je t'ai aimé d'un amour éternel ,
c'est pourquoi Je t'ai attiré dans
ma miséricorde.

Jérémle XXXI, 3.
Mademoiselle Suzanne Rigoulot ;
Madame et Monsieur Albert Baumann-

Rigoulot ;
Mademoiselle Lily Rigoulot, à Cou-

vet ;
Mademoiselle Pierrette Baumann, aux

Verrières ;
Messieurs André et Jacques Baumann,

à Bienne et Couvet ;
Mademoiselle Louise Gougler, à Neu-

châtel ,
ainsi que les familles Petitp ierre,'pa-

rentes et alliées,
font part à leurs amis et connaissan-

ces du décès de

Monsieur

Charles Rigoulot-Pe titpierre
leur cher père, grand-père, bean-père,
beau-frère, oncle et parent , que Dieu a
repris à Lui aujourd'hui , dans sa 74me
année, après une longue maladie.

Couvet, le 14 décembre 1947.
Je sais que mon Rédempteur est

vivant. Job XIX, 25.
L'ensevelissement, sans suite, aura

lieu mardi 16 décembre , à 13 h. 30.

Les entreprises Stuag S.A. et G. Mad-
liger, ing. S.A., ont le chagrin de faire
part du décès de

Monsieur F. MACHEREL
leur ouvrier , survenu accidentellement,
samedi 13 décembre.

Madame et Monsieur
Gilbert PONCIONI - BRUNNER sont
heureux d'annoncer la naissance de
leur fils

Michel-Gilbert
Le 13 décembre 1947

Villa Florida Corcelles

YVERDON
Collision de vagons

(c) Vendredi matin, aux environs de
8 heures, un fourgon de la compagnie
Yverdon . Sainte-Croix, compremant un
compartiment marchandises et un pos-
tal , qui était poussé par la locomotrice
en direction du dépôt , a été vioJem-
ment tamponné, de pointe, par une
rame de vagons marchandises des
C.F.F., au moment où les deux convois
passaient sur le croisement des deux
lignes.

C'est probablem ent à la suite d'une
erreur d'aiguillage que s'est produite
la rencontre qui aurait pu avoir des
suites plus graves du fait que trois
agents des P.T.T. étaient occupés dans
le compartiment postal qui a accusé le
coup. C'est une chance que personne
n'ait été blessé. Les trois agents, 60us
la violence du choc, furent projetés
contre les parois et à terre ; ils reçu-
rent des éclats de verre, mais tous s'en
tirent sans mal.

Les dégâts matériels sont très impor-
tants aux deux vagons, qui ont le de-
vant enfoncé ; quelques colis postaux
ont aussi souffert de la rencontre.

Où il y a de la gêne...
(c) Les fêtes de fin d'année approchent
ot les amateurs de volaille et de civets
bon marché se sont déjà mis à l'œu-
vre et visitent basses-cours et poulail-
lers.

C'est ce qui est arrivé à M. Schaer,
propriétaire du café du Raisin, qui a
eu la désagréable surprise de constater
qu'on avait , dans la nuit, réduit de deux
éléments l'effectif de ses pondeuses. Voi-
là un réveillon qui risque de coûter
cher au peu scrupuleux personnage et
maître Goupil à deux pattes.

RÉGION DES LACS

Un train fauche an attelage
à Courtcpin

Samedi , un train venant de Morat , a
atteint , au passage à niveau de la gare
de Courtepin , un attelage de deux che-
vaux conduit par un agriculteur de

i Wallenried. _ Un cheval, valant 2500
francs, a été tué sur le coup. L'autre est
blessé. Quant au conducteur , il s'en tire
avec quelques ecchymoses.

L'enquête a révélé que les barrières
n'avaient pu être baissées, le mécanis-
me, actionné de la gare, ne fonctionnant
plus depuis vendredi.

| EN PAYS FRIBOURGEOIS |

PONTARLIER
Un jeune Suisse disparu

du domicile de ses parents
est retrouvé ù Pontarlier

(c) Le 7 décembre, à 23 h. 25, l'attention
des gendarmes était attirée par la pré-
sence d'un individu qui dormait à la
gare, allongé sur une banquette. Inter-
rogé, il répondit en mauvais français et
se fit passer pour Américain ; il décla-
rait n'avoir aucune pièce d'identité.

Pressé de questions, il finit par mon-
trer sa carte. C'était un jeune homme,
âgé de 17 ans, né à Zurich , et de na-
tionalité suisse. Il avoua s'être enfui du
domicile de ses parents et avoir passé
la frontière clandestinement. Son voya-
ge ne durait que depuis deux jours ; il
connut néanmoins de nombreuses aven-
turcs avant de terminer sa nuit à la
chambre de sûreté de la gendarmerie.

Interrogé par un interprète, il raconta
comment il était parti de Zurich à Aa-
rau en chemin de fer. D'Aarau à So-
leure, il avait fait le trajet avec un au-
tomobiliste complaisant , puis il avait re-
pris le train jusqu 'à la Chaux-de-Fonds.
U passa clandestinement la frontière et
coucha le 6 chez le curé de Remonot qui
voulut bien l'héberger et lui donna une
petite somme d'argent pour continuer
son voyage. Où voulait-il aller comme
cela ? Il n'en savait probablement rien
lui-même.

Les gendarmes téléphonèrent à la po-
lice suisse pour savoir s'il n'était pas
tombé sous le coup d'une arrestation.
Il n 'en était ri en, quoi qu 'il eût volé la
somme de 50 francs chez son patron qui
n'avait pas porté plainte, le jeune hom-
me ne jouissant pas de toutes ses facul-
tés.

U a été remis aux autorités suisses
de la gare de Pontarlier. Si tout se ter-
mine bien pour lui , son incartade lui
aura permis de faire un petit voyage
d'agrément... non sans quel ques ennuis

I pourtant I

-

| A IA FRONTIÈRE

Monsieur et Madame
Robert FAVRE-BERTHOUD, Rose-Ma-
rie, François, Henri-Louis et Jacqueline
ont la joie d'annoncer l'heureuse nais-
sance de leur fils et frère

Biaise André
14 décembre 1947

Chézard Clinique du Crêt

Monsieur et Madame Charles-Henri
LAMBERT et leur fille Joslaue ont la
Joie d'annoncer la naissance de leur
fils et petit frère

Denis
12 décembre 194.7

Clinique eu Crêt , Rugln 16,
Neuchâtel Peseux
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